
Poursuivant leur avance vers Santander,
les insurgés tiennent sous le feu de leurs batteries

l'important lieu stratégique de Valmaseda

LA G UER RE E N  ESPA G N E

L'attaque contre Madrid a recommencé
SÉVILLE, 28 (Havas). — Le gé-

néral Queipo de Llano a déclaré
qu'à la suite des positions occupées
par les troupes insu rgées au cours
de l'après-midi, le village de Valma-
seda, un nœud important de commu-
nications , est maintenant sous le feu
des batteries insurgées. La prise de
de cette localité d'importance straté-
gique considérable ne tardera pas, a
ait le général.

L'envoyé spécial de l'agence Ha-
vas écrit à ce propos :

« Valmaseda , qui semble être l'ob-
jectif actuel des troupes insurgées,
est une petite ville d'environ 5000
habitants , située sur le Rio Cadagua.
C'est un centre industriel avec d'im-
portantes forges.

>La valeur stratégique de Valma-
seda consiste surtout en son nœud
de voies de communication et dans
les facilités que son occupation pour-
rait donner au commandement insur-
gé de se créer , par un « raccord »
avec la route montant de Burgos et
allant vers Santander , une route de
circulation sur les arrières qui, par-
tant de Bilbao, passerait par Valma-
seda, Bercedo, pour rejoindre la
grande route Burgos-Santander à la
hauteur de GiHeruelo de Bezana. Le
plus grand tronçon de la dernière
partie de cette route est déjà en pos-
session des insurgés et le raccord
consiste à relier Sodupe à Bercedo. »

L'avance sur Saiitander
SALAMANQUE, 27 (Havas). — Le

communiqué officiel du grand quar-
tier général insurgé signale que , sur
le front de Biscaye, les insurgés,
poursuivant leur avance sur Santan-
der , ont occupé le Pic de Mira et se
sont emparés d'un important maté-
riel de guerre. Sur ïes autres fronts,
fusillades et canonnades. Le commu-
niqué annonce qu 'un avion gouver-
nemental a bombardé la population
civile de Penarroya , causant 4 morts
et 24 blessés.
lie dénuement des Basques

en fuite
BORDEAUX, 28 (Havas) . — Le

vapeur « Perros Guireo », venant de
Santander , a débarqué 1289 réfugiés,
M. Simon , représentant le comité de
Bilbao, qui se trouvait à bord , a dé-
claré :

« Quatre cent mille personnes vien-
nent de refluer sur Santander. A la
disette quasi totale s'ajoute l'absence
de produits pharmaceutiques : alcool
et éther font totalement défaut. On
en est réduit à des anasthésies à
l'essence. Nombre de blessés gisent
à même le sol dans des hôpitaux im-
provisés. Les alertes, souvent fausses,
sont incessantes : la population vit
constamment les nerfs tendus. »

M. Simon a souligné «le courage
dés troupes basques qui, dit-il, ne se
replient que sur des lignes prépa-
rées. Il ne croit pas à la reddition
prochaine de Santander que la con-
figuration du sol défend remarqua-
blement ».

Les insurgés recommencent
l'attaque contre Madrid

MADRID, 28 (Havas). — Sur le
front de Madrid, au cours de la nuit
dernière et dans la matinée de di-
manche, les insurgés ont attaqué
Carabanchel et la Casa de Campo.
Les opérations se sont limitées des
deux côtés à des rectifications de
front .

Bombes sur la capitale
MADRID , 28 (Havas). — A 18 heu-

res, neuf avions insurgés ont lâché
des bombes sur la capitale , spéciale-
ment sur le secteur de la Casa de
Campo et le Prado .

Au large d'Alicante,
un cargo gouvernemental

est torpillé
Cinq membres de l'équipage

ont péri
VALENCE, 27 (Havas) . — Le car-

go espagnol «Cabo-Palos», se rendant
d'Alicante à Valence avec une car-
gaison de denrées alimentaires , a été
coulé , samedi , à peu de distance
d'Alicante par une torpille lancée par
un sous-marin qui n 'a pas été iden-
tifié.

Cinq des quarante-neu f membres
de l'équi page ont péri . Les quarante-
quatre autres , dont une infirmière ,
ont pu être recueillis .

Le cargo a coulé en cinq minutes.

Nouvelle crise ministérielle
en Catalogne

BARCELONE, 27 (Havas). — Dans
les milieux politiques et syndicaux,
tous les commentaires convergent au-
jo urd 'hui  vers la crise du gouverne-
ment cata lan , qui vient d'éclater , et
son dénouement . Suivant des rensei-
gnements recueillis à bonne source,
le nouveau cabinet sera composé

d'une manière identique à celui qui
existait avant les événements du dé-
but du mois de mai. Cependant, une
modification très importante est à
prévoir, car on croit savoir que
l'Union générale des travailleurs
n 'accepterait pas de participer au
nouveau cabinet où serait représen-
té, par contre, le parti socialiste uni-
fié de Catalogne qui n'en faisait pas
partie précédemment. Le président
Companys ne transmettra pas ses
fonctions et demeurera à la tête du
gouvernement, en même temps qu'il
assurera la présidence de la Catalo-
gne. •
La guerre, rien que la guerre,

sera le mot d'ordre
du nouveau gouvernement
BARCELONE, 27 (Havas). — Dans

un discours adressé au peuple cata-
lan , le président Companys a souli-
gné que le gouvernement de la Gé-
néralité qui va se former doit être

un gouvernement avec la guerre
comme objectif principal .

La détente
dans la question du contrôle

Berlin et Rome
n'entendent pas tout à fait

s'en désintéresser
ROME, 27. — Le « Popolo d'Italia s

publie l'information suivante :
« On considère, dans certains mi-

lieux compétents , que la proposi-
tion tendant à remplacer les unités
italiennes et allemandes du système
de contrôle dans les eaux espagno-
les par des navires français et an-
glais ne peu t être soumise à l'exa-
men unilatéral de la Grande-Breta-
gne et de la France . Juridi quement ,
l'examen de la proposition en ques-
tion reste de la compétence du comi-
té de non-intervention , dont l'Italie
et l'Allemagne font touj ours partie. »

LA FERMETURE DANS L'HOTELLERIE
FRANÇAISE AURA-T-ELLE LIEU

LE 3 JUILLET ?

Grave mesure

C'est la date qui a été primitivement f ixée,
mais le gouvernement croit pouvoir taire revenir

le comité exécutif sur sa décision
PARIS, 27. — Le comité exécutif

de l'hôtellerie française a décidé
samedi que la fermeture générale de
tous les établissements du pays au-
rait lieu le 3 juillet pour protester
contre les 40 heures appliquées dans
la branche. -

M. William Bertrand, souis-seeré-
taire d'Etat à la présidence du con-
seil, a reçu à l'hôtel Matignon , le re-
présentant des patrons de l'industrie
hôtelière.

Le sous-secrétaire d'Etat lui a fait
part de la gravité de la décision an-
noncée et a fait appel à l'esprit de
conciliation des dirigeants de l'in-
dustrie hôtelière pour qu'aucun trou-
ble ne soit , de leur fait , apporté au
pays dans les circonstances présen-
tes, au moment où un tel courant de
faveur s'affirme autour de l'exposi-
tion . Le ministre a recueilli l'im-
pression que cet appel à la clair-
voyance et au patri otisme des hô-
teliers sera entendu.

De toute façon , le mouvement an-
noncé ne serait pas déclenché à la
date primitivement indi quée, en tout
ras pas avant que le gouvernement
ne se soit prononcé devant les Cham-
bres.

Par contre , en Savoie, les hôte-
liers désirent vivement qu 'on s'en
tienne à la date du 3 juille t.

La participation socialiste
au cabinet Ghautemps
n'est qu'une manœuvre

M. lebas l'affirme à Roubaix
ROUBAIX , 27 (Havas). — M. Le-

bas. député maire de Roubaix , mi-
nistre des P. T. T., a assisté à une

fête# organisée par les jeunesses so-
cialistes de Roubaix à l'occasion du
25me anniversaire de la municipa-
lité socaliste.

Expliquant les raisons de la parti-
cipation socialiste au gouvernement
Ghautemps, M. Lebas, selon le «Jour-
nal de Roubaix », a déclaré :

« C'est une opération stratégique;
pour nous, la lutte continue. Nous
sommes entrés dans un gouverne-
ment à direction radicale parce que
c'étai t indispensable. »

Parlant de la chute du cabinet
Blum, M. Lebas a dit : « Puisque le
Sénat a voulu mettre obstacle aux
réalisations que nous voulions pour-
suivre, c'est contre lui que la lutte
va être dirigée , car nous ne comp-
tons pas seulement conserver ce que
nous avons fait , nous voulons faire
plus et mieux.»

Dans le département
de la Seine

Conflit de l'alimentation
Vers la fermeture

de toutes les boutiques
pour samedi prochain

PARIS, 27 (Havas). — Le comité
de l'ailimentation de détail du dé-
partement de la Seine publie un
communiqué où il déclare approu-
ver pleinement les décisions prises
par la Confédération nationale des
débitants de boissons.

Le comité décide de soumettre au
gouvernement ses cahiers de reven-
dications et alerte tous les commer-
çants de l'alimentation de France
pour une fermeture générale des
bouti ques le samedi 3 juillet.

A la Banque nationale

M. PAUL ROSSY,
actuellement vice - président de la
commission fédérale des banques ,
vient d'être désigné par le Conseil
fédéral comme vice-président de la
direction de la Banque nationale et
chef du 2me département à - Berne,
en remplacement de M. Schnyder,

démissionnaire.

Grave accident d'automobile
sur la route Bruxelles -Namur

Des morts, des blessés
NAMUR , 28 (Havas). — Un grave

accident s'est produit dimanche sur
la route Bruxelles-Namur, près de
Nil-Saint-Vincent.

Deux automobiles venant en sens
inverse se sont accrochées. L'une
d'elles est entrée en collision avec
une autre voiture dans laquelle se
trouvaient six personnes : un des
occupants a été tué sur le coup. Les
cinq autres sont grièvement blessés.
L'autre automobile a heurté une mo-
tocyclette. Le conducteur a été tué
et les deux occupants de l'automo-
bile blessés.

Se saisissant de l'incident
du « Leipzig»y M. Hitler

affirme que l'Allemagne
ne sera plus la dupe

des comités internationaux

Quand le «fiihrer » rue dans les brancards

WURZBOURG, 28 (D. N. B.). —
Dans son discours devant le grand
congrès nazi de la région du Main,
M. Hitler a d'abord parlé de l'écono-
mie allemande. Puis, venant au re-
proche fait à l'Allemagne de vouloir
se retirer du commerce internatio-
nal, M. Hitler a déclaré :

« Il n'en est pas question, au con-
traire, nous voulons faire davantage
de commerce avec l'étranger. L'Alle-
magne n'a qu'un souhait : vivre en
paix avec tout le monde, collaborer
amicalement tout en sauvegardant
ses propres droits. H est vrai , toute-
fois , que nous avons des doutes sur
l'efficacité de certaines promesses
et de certains engagements interna-
tionaux. »

L'incidentt du « Leipzig »
A cet endroit de son discours, M.

Hitler fit allusion aux incidents du
« Deutschiand » et du « Leipzig ».

« Apres régression contre le « Leip-
zig », a dit le chancelier, nous atten-
dions que la solidarité internationale
entreprît de sauvegarder collective-
ment la paix. Nous n'exigions pas
autre chose que les autorités de Va-
lence fussent au moins averties d'u-
ne manifestation commune de toutes
les puissances participant au con-
trôle, qu'elles n'avaient plus affaire
seulement à une seule puissance,
mais bien à toutes. Mais il n 'a même
pas été possible de réaliser cette mo-
deste action .

Que ton dres soit averti
» On peut être assuré d'une chose

à Londres : l'expérience que nous
venons de faire est pour nous un en-
seignement que nou s n'oublierons ja-
mais. Dès maintenant, nous pren-
drons nous-mêmes le soin de notre

liberté, de notre indépendance,
notre honneur et de la sécurité du
notre nation. Dieu soit loué, nous
sommes aujourd'hui assez forts pour
nous protéger nous-mêmes. Plus per-
sonne ne peut prétendre à présent
que nous ayons agi avec malice con-
tre les engagements collectifs. L'ac-
cord collectif du 12 juin , si minime
fût-il , s'étant avéré irrésistible, c'est
pour nous une mise en garde afin
que lions ne nous exposions plus à
une déception semblable , dans des
circonstances qui pourraient être
encore pires. »

Parlant des questions de politique
intérieure, le chancelier Hitler dit
ensuite : « Nous autres nationaux-so-
cialistes allemands, outre notre foi
en Dieu , nou s croyons avant tout
au peuple allemand. Cette conviction
nous donne la force d'entreprendre
des tâches formidables en regardant
l'avenir le plus éloigné. »

Le discours du chancelier a été
coupé à maintes reprises par les ap-
plaudissements frénétiques de plus
de 200,000 auditeurs.

Un aventurier f rançais
aidé d'un Anglais et d'un Portugais

envahit une p rovince du Brésil

AVEC DEU X MILL E NÈGRES

pour s'emparer des mines d'or et f onder un Eta t indépendant

PARIS, 28 (Havas). — On mande
de Rio de Janeiro qu'un aventurier
de nationalité française, Fernand
Odel , aidé d'un Anglais et d'un Por-
tugais, William Bulldog et Jacyntho,
venant de la Guyane française, ont
envahi , avec 2000 nègres, l'Etat de
Para , province brésilienne, et ont
fait irruption dans les mines d'or du
Haut Cassipore, expulsant les ou-
vriers.

Une véritable bataille s'est alors
déclenchée.

Les envahisseurs ont été re-
poussés et ont laissé sur le terrain
plus de 1000 fusils. Fernand Odel,
fait prisonnier, a déclaré qu'il vou-
lait fonder un Etat indépendant dans
le nord du Brésil , mais il a fini par
avouer qu'il se livrait depuis plu-
sieurs mois à la contrebande de l'or
entre le Brésil et la Guyane.

Dans l'Ohio, les agitateurs
menacent de faire sauter

un barrage
WARREN (Ohio), 28. — Les agi-

tateurs ouvriers ont menacé de faire ,
sauter le barrage du lac Meander.
Des patrouilles armées gardent le
barrage. Des bateaux veillent à em-
pêcher une surprise du côté du lae.'-

Une rupture de barrage provoque-
rait des inondations sérieuses, le ré'
servoir contenant 25 à 36 millions dei
mètres cubes d'eau.

La belle manifestation de « Genève chante », le festival de Jaques Dal-
croze, connaît le grand succès à Genève. Voici la scène de la « Lecture

de la proclamation ».

Un f estival Jaques Dalcroze à Genève

Des cars du parti populaire
français sont attaqués

Dix-sept blessés
PARIS, 28 (Havas). — Des auto-

bus qui ramenaient à Paris les mem-
bres du parti populaire français qui
avaient assisté à une réunion à la
Ferte Milon ont été attaqués. Dix-
sept personnes , dont deux petits en-
fants ont été blessés par des pro-
jectiles divers. Une voiture a essuyé
deux coups de feu. Un conducteur
de car a été blessé à son volant.

Dans les alpes de Sa voie

Les victimes
peuvent être secourues

ANNECY, 28 (Havas). — Dans le
massif de la Tournette , quatre alpi-
nistes américains ont aperçu , diman-
che 'matin , deux corps qui pendaient
le long d'une paroi rocheuse, au-
dessus du chalet Casset . Ils se sont
portés aussitôt au secours des vic-
times . L'homme, qui parait être
à toute extrémité blessé à la
tête, et la femme, dont l'état n 'est pas
très grave, ont été transportés au
chalet Casset.

Il s'agirait de deux Russes, M. et
Mme Alseron , 35 et 29 ans, qui se
trouvaient en séjour à Talloires.

Deux corps pendaient
le long d'une paroi

rocheuse...

NEW-YORK, 27 (Havas). — La pa-
quebot « Président Pierce » a fait
savoir qu 'il avait recueilli l'équipa-
ge du cargo anglais « Sandgate » qui
a flambé samedi au large de New-
York. Dans l'après-midi d'hier , le
vapeur continuait de brûler.
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Un cargo anglais
flambe en mer

PARIS, 27 (Havas). — M. Lebrun ,
président de la république, a reçu
en audience officielle M. Sourits,
qui lui a remis les lettres de créan-
ce par lesquelles le comité central
exécuti f de l'U.R.S.S. l'accrédite en
qualité d'ambassadeur.

L'ambassadeur
de l'U. R. S. S. accrédité

à Paris

Au cours d une inspection des troupes de rensei gnements par les mem-
bres de la famille royale, un nouvel appareil de T. S. F. portat if a été
présenté à Adlcrshot près de Londres. Il est muni d'une petite antenne
placée sur le dos du porteur. Batteries et amplificateur «ont logés dans
une petite caisse qui peut également être portée à dos d'homme sans
incommoder le moins du monde l'opérateur. L'appareil travaille avec
les ondes courtes et permet la liaison sur une distance de plusieurs
kilomètres. Le dispositif de commutation se trouve dans une petite

sacoche, à portée de main. — Voici un soldat radiotélégraphiste
présentant le nouvel appareil

Un nouvel appareil de T.S.F.
à l'usage des troupes anglaises

ABONNEMENTS
ion é moi* 3 moU Imeù

Saine, franco domicile . . 15.— 7.50 375 130
Etranger 36.— 18.50 9J0 3.50
Prix réduit pour certain! pays , «e renseigner a notre bureau
Cbang. d'adresse 50 c Idem pr vacances 50 c par moi» d'absence.
TÉLÉPHONE 51.226 - CHÈQUES POST IV 178

ANNONCES
14 c le millimètre, mm. 25 mm. Petites annonces locales tO cie
mm., min, I fr. ««» Avis tardifs 30, 40 et 50 c — Réclame*
50 e., locales 30 e. — Avis mortuaires 20 c, locaux 14 e.
Etranger 18 e. le millimètre (une seule insertion minimum 5.—),
Mortuaires 23 e.. minimum 8.30. Réclames 60 c, minimum 7.80.



Casser sa pipe
est grave assurément ,
mais n'est pas irrépara-
ble grâce à la Secco-
tine, qui colle tout...
même le fer .

Prix du tube : 90 c.

En gros: Seccotine
RENENS près Lausanne

6

TERLINDEN
NEUCHATEL , sous l'Hôtel du Lac

s r0fM8*
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Train spécial à prix réduits
pour Lac Léman, Genève

SAMEDI 3 JUILLET 1937
Neuchatel dep. 15.23
Auvernier arr. 15.30
Lausanne-G » 16.30
Genève-C » 17.21
Vevey arr. 16.51
Montreux » 17.01

Retour dans les 10 Jours. Clarens
PRIX DES BILLETS aller et retour Montreux

pour Lausanne Genève Vevey Terrltet
au dép. de n in n ni n ni n ni
Neuchatel 8.75 6.05 13.85 9.60 10.65 7.40 1155 7.80

Aller par train spécial, retour dans les 10 Jours.
Les billets spéciaux peuvent être obtenus à l'avance.

Ce train spécial sera mis en marche par n'Importe quel
temps. — Pour plus de détails, voir les affiches dans
les gares, etc.
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L'Etrangère

Feuilleton
de la c Feuille d'avis de Neuchatel »

par 19
MISS MOBERLÏ
adapté de l'anglais

par E.-Pierre Luguet

— Nous ne parlerons pas de l'A-
frique, Grâce, dit-elle doucement,
mais avec fermeté, Rosamund et moi
préférons nous abstenir... Rose ché-
rie, ajouta-t-elle en souriant à la jeu-
ne fille, venez vous asseoir près de
moi et prenez votre thé. Je vois que
vous avez été sur la montagne, et
ses regards se posèrent, souriants,
sur la gerbe de bruyères qu'Alison
tenait dans ses bras.

La reconnaissance jaillit des yeux
craintifs de la jeune fille vers le
•doux visage de Mrs Metcalfe ; elle
se baissa impulsivement pour em-
brasser la malade en disant :

— Je n'ai pu résister au désir d y
monter aujourd'hui ; la bruyère est
comme un tapis de pourpre... Oh 1
que je vou drais pouvoir vous y por-
ter pour voir ce qu'on découvre là-
haut !... C'est la plus belle vue qu'il
m'ait jamais été donné de contem-
pler 1

—¦ Grand Dieu! s écria Mrs Ralph,
vous me surprenez. J'aurais pensé
qu'une personne qui a tant voyagé
ne devait pas attendre de venir dans
le comté de Surrey pour contempler
la plus belle vue du mon de 1

L'effroi revint dans les yeux .d'A-
lison ; elle s'éloigna brusquement de
la chaise longue et, de ses doigts vi-
siblement tremblants, se mit à ar-
ranger les bruyères dans les vases.

Son agitation n'échappa à Mrs Met-
calfe, et bien qu'elle ne l'attribuât
pas à sa vraie cause, elle se sentit
assez froissée du manque de tact de
sa belle-sœur pour dire vivement :

—¦ Nous ne discuterons pas voya-
ge maintenant. Grâce... Rosamund,
ma chère, venez vous asseoir là , et
dites-moi si vous avez pu visiter
quelques-uns de nos pauvres, pen-
dant votre promenade ?

Cette intention bien décidée de
changer de sujet réduisit Mrs Ralph
au silence, mais tandis que Mrs Met-
calfe et Alison parlaient de leurs
humbles amis du village, elle se
Pencha dans son fauteuil et ne cessa
de fixer sur la jeune fille des re-
gards furtifs et scrutateurs.

« Assez jolie 1 tel fut son verdict
mental, beaucoup de charme... Si
Stanley a l'intention de laisser à la
veuve de son fils une large part de
sa fortune, Harold pourrait faire
plus mal que de s'en éprendre... Seu-
lement, sait-on jamais quelle femme
est capable de plaire à Harold 1

Elle en était là de sa méditation,
quand un son de voix fut bientôt sui-
vi par l'entrée de Mr Metcalfe et de
son neveu Hairold. On ne pouvait
imaginer plus grand contraste que
celui de ces deux hommes. Dès l'en-
trée du nouveau venu, les pensées
d'Alison volèrent malgré elle au vi-
sage du portrait suspendu au-dessus
de sa table à écrire et son coeur pal-
pita de pitié pour le châtelain. Quels
devaient être ses sentiments toutes
les fois qu'il regardait son neveu en
se souvenant de son fils mort ? Com-
ment pouvait-il être si doux, si cour-
tois pour cet homme qui marchait
dans les souliers de Reginald. Cet
homme insignifiant, qui lançait fur-
tivement vers elle des regards admi-
ratifs accompagnés de sourires dou-
cereux et dont les traits vagues, les
lèvres sensuelles, le front bas, don-
naient la mesure de son caractère.

—i Ma belle-fille, mon neveu Ha-
rold.

Tandis qu'après cette présentation
les deux jeunes gens se donnaient la
main , Alison sentit un malaise in-
accoutumé devant l'étreinte un peu
trop prolongée d'Harold.

— Nous avons été flâner du côté
des taillis, dit le vieux gentleman en
tombant dans un fauteuil près de
sa femme et en soupirant avec las-
situde. Je voulais faire voir à Ha-
rold quelques-uns des changements
que je projette et le morceau de
prairie que je compte vendre au

fermier Hoare. H est d'accord avec
moi que...

— Oh ! j'approuve entièrement,
interrompit Harold, j'approuve les
yeux fermés tout ce que l'oncle Stan-
ley pourrait suggérer au sujet des
arbres à couper et des terres à ven-
dre. Je n'ai pas la prétention de
m'y connaître et j' ai confiance en
lui pour faire de son mieux dans
l'intérêt de la propriété et dans le
mien.

Il se mit à rire d'un rire stupide
qui donna instantanément envie à
Alison de frapper sa fa ce suffisan-
te ; le coeur de la jeune fille se
serra davantage en constatant l'ex-
pression douloureuse qui traversa
les regards du vieillard.

— Oh 1 je ne discuterai pas avec
mon oncle sur le gouvernement de
la propriété, continua Harold, je ne
crois pas qu'il y en ait de mieux
régie au monde. Je suis sûr que vous
êtes de mon avis, Rosamund.

Alison rougit violemment. La fa-
miliarité que dénotait l'emploi pré-
maturé du-nom de baptême, l'admi-
ration à peine voilée des yeux clairs
et le sourire fat , accrurent son pre-
mier sentiment instinctif de répul-
sion pour l'héritier de Mr Metcalfe.
De nouveau se leva devant ses yeux
le visage calme et ferme dont les
yeux immobiles avaient le pouvoir
de réveiller ses remords de conscien-
ce, et, durant les jours qui suivirent

la venue des Ralph Matcalfe, le re-
mords fut une de ses sensations pré-
dominantes.

Le fait même que le châtelain et
sa femme s'attachaient à elle com-
me à leur vraie fille, accélérait les
mouvements de sa conscience, tandis
que la vue d'Harold prenant la pla-
ce de Reginald et joua nt son rôle
d'héritier avec un goût évident, sans
comprendre ce que devaient souffrir
son oncle et sa tante, ajoutait à la
profondeur de ses remords pour la
fraude qu'elle pratiquait sur les
vieilles gens. Et pourtant, il lui sem-
blait impossible, à cette heure, d'a-
bandonner la position qu'elle avait
volée. Souvent, des velléités de con-
fession traversaient son esprit, mais
l'affection réelle prodiguée par ses
beaux-parents supposés et la certi-
tude qu'ils s'appuyaient sur elle pour
beaucoup de choses, l'empêchaient
de laisser tomber l'aveu suspendu à
ses lèvres.

Elle conçut don c pour Mrs Ralph
et son fils un mépris complet ; mé-
pris, elle le comprenait instinctive-
ment, partagé par le vieux gentil-
homme et sa femme, malgré leur
courtoisie et leur égalité d'humeur
inaltérable. La répulsion d'Alison
pour Harold augmenta en proportion
de l'admiration du jeune homme,
admiration encouragée par la mère ,
qui, en prévision des libéralités pos-
sibles de son beau-frère, poussait
son fils à courtiser et à gagner, si

possible, la jeune veuve de son cou-
sin.

— Souvenez-vous, lui dit-elle, un
soir qu'il était venu dans son sa-
lon pour une dernière causerie, sou-
venez-vous que, bien que grâce à la
mort du pauvre cher Reginald , vous
héritez de la propriété, Stanley peut
laisser à Rosamund autant d'argent
qu'il lui plaît ; Elinar peut aussi lé-
guer jusqu'au dernier penny de sa
grande fortun e à sa belle-fille. Ainsi ,
mon cher enfant , Rosamund peut
être regardée comme une héritière.

— Que vous voudriez bien avoir
Pour belle-fille, eh! mère ! demanda
Harol d avec le rire déplaisant qui
avait déjà pris sur les nerfs d'Ali-
son. Eh !... je ne suis pas opposé à
cette idée, au contraire. Je trouve
Rosamund absolument charmante...
Reg avait bon goût, pauvre diable, il
faut lui rendre cette justice et je
ne vois pas de raison pour ne pas
persuader à sa veuve de m'épouser.

E se regarda avec complaisance
dans la glace, en lissant tendrement
sa petite moustache.

— Elle est très séduisante, dit len-
tement la mère, elle sera probable-
ment extrêmement riche... et vous...

(A suivre.)

A louer

LOGEMENT
de quatre pièces — Faubourg
de l'Hôpital 15, Ûme.

MARIN
A louer, à 2 minutes de

la gare, un logement de qua-
tre chambres, véranda, cuisi-
ne, buanderie oaive, une mai-
sonnette pour' petit bétail, un
poulailler, ainsi qu'un grand
Jardin et verger. — S'adres-
ser à R. Maumary.

A LOUER
tout de suite ou pour
époque à convenir, Joli
logement de trois ou qua-
tre chambres, dans mal-
son neuve au centre de
la ville; tout confort. —
S'adresser au bureau
Seyon 36. '.

Comba-Borel , à re-
mettre appartement
«le cinq chambres,
avec chauffage cen-
tral, jardin et beau
dégagement. Etude
Petitpierre et Hotz.

PESEUX
A louer, dans villa, superbe

rez-de-chaussée de trois gran-
des chambres, loggia, chambre
de bains, part de Jardin,
Jouissance du verger, chauffa-
ge central et dépendances.

Pour renseignements et vi-
siter, s'adresser à Mlle Faessll,
Chansons 16, Peseux, ou télé-
phone Neuchatel No 52.290.

A remettre dans le haut de
la ville, appartement de trois
chambres, complètement re-
mis à neuf. Prix mensuel
Fr. 50.—. Etude Petitpierre
et Hotz.

LOGEMENT
deux pièces, un hall, tout
confort, chauffage général. —
Fontaine-André 8, 2me étage,
à gauche.

Monruz, à remettre pour
Saint-Jean, appartement de
trois chambres avec salle de
bain. Vue étendue. Prix 95 fr .
par mois, chauffage et service
de concierge compris. Etude
Petitpierre et Hotz .

lue du Seyon 11
Pour date à conve-

nir :
^Logement de qua-

tre chambres (3me),
Logement de deux

chambres (rez - de -
chaussée). Loyer
mensuel : Fr. 35.—.

S'adresser h Frédé-
ric Dubois, régisseur,
3, rue Saint-Honoré.

GARAGE à remettre, à pro-
ximité du centre. Prix avan-
tageux. Etude Petitpierre et
Hotz.

Monruz 52 ef 54
Pour date à, conve-

nir :
Logements de trois

chambres. Confort.
Part de jardin. Pro-
ximité du tram et du
lac.

S'adresser h Frédé-
ric I>ubois, régisseur,
3, rue Saint-Honoré.

A remettre à cinq minutes
de la gare, appartements de
quatre chambres, complète-
ment remis à neuf . Prix
Fr. 75.— et Fr. 85.—. Etude
Petitpierre et Hotz.

Rue Saint-Maurice
A louer tout de sui-

te, appartement de
cinq pièces, remis à
neuf. Prix : 100 fr.
par mois. — S'adres-
ser au Bureau Edgar
BoTet, faubourg du
Crét 8, Neuchatel.

A louer dans mai-
son d'ordre en ville,
appartement de deux
chambres avec petit
service de concierge.

Etude Petitpierre
et Hotz.
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Bonne modiste
sérieuse, présentant bien, capable de travailler seule et con-
naissant la vente serait engagée. Faire offres avec certificats
et prétentions à. M. Perdrizat, PARIS-MODE, Léopold-Robert
No 11, la Chaux-de-Fonds.

Nous engageons pour entrée immédiate

collaboratrice
énergique, ayant l'habitude de la clientèle. Age pas
au-dessous de 25 ans. Conditions exigées : Bonne pré-
sentation et élocution facile. Offres détaillées avec
photo sous chiffre P1181-5 à Publicités, Lausanne.

A remettre à proxi-
mité de l'Fvole , ap-
partement de quatre
chambres, avec salle
de bains. Grande ter-
rasse. Vue étendue.
Prix avantageux.

Ftude Petitpierre
et Hotz. 

A louer

appartement
trois pièces, tout confort. —
S'adresser Eglise 2, chez Mme
Dagon.

PESEUX
A remettre tout de suite

ou pour époque à convenir,
APPARTEMENT

tout confort, vue très éten-
due, prix avantageux. S'adres-
ser à Mme BUGNON, Collège
7. PESEUX.

A remettre à proxi-
mité immédiate de la
gare, à prix très
avantageux, appar-
tement de quatre
chambres. Central.
Rains. Vue. — Etude
Petitpierre et Hotz.

Automne 1937
à louer, pour cause de départ,

Beaux-Arts sud
appartement de cinq pièces,
salle de bain , chauffage cen-
tral, très belle vue. S'adresser
au Bureau Edgar Bovet, fau-
bourg du Crêt 8, Neuchatel.

COTE, h remettre
appartement neuf de
trois chambres, avec
tout confort. Prix :
Fr. 83,50 par mois.

Etude Petitpierre
et Hotz. 

PESEUX
Superbes appartements de

deux et trois pièces, tout con-
fort , belle situation et vue.
S'adresser Agence A. Hugue-
nin, Bassin 14, Neuchatel. —
Tél. 53.087. 

Rue Goulon 6
Pour date à conve-

nir (1er étage) :
Appartement de qua-

tre chambres. Con-
fort. Balcons.

S'adresser à Frédé-
ric Dubois, régisseur,
3, rue Saint-Honoré.

A remettre à de favorables
conditions, petits logements
de deux et trois chambres.
S'adresser à Mme Dubois,
Cassardes 18.

Demoiselle
de magasin

On demande pour une con-
fiserie, Jeune fille ayant déjà
pratiqué dans cette branche.
Entrée immédiate. — Faire
offres avec certificats et pré-
tentions de salaire sous chif-
fre C H. 115 au bureau de
la Feuille d'avis.

On demande

jeune fille
ou Jeune femme pour tous
travaux de maison. S'adresser
Port-Roulant 18.

Ebéniste
21 ans, éprouvé, cherche pla-
ce en Suisse romande comme
domestique de maison dans
hôtel ou maison privée pour
apprendre la langue françai-
se. — Offres à Martin Schâr,
RrVh TOiflnrfvncrnrfMft 7 Hptttnje.

A remettre tout de suite

petit logement
de deux chambres et dépen-
dances ; conviendrait pour
petit ménage ou personne
seule. S'adresser à Cari Don-
ner, Bellevaux 8.
Etude G. ETTER , notaire,

8, rue Purry
QUAI OSTE1UVALD : bel ap-

partement, 6 pièces, tout
confort.

BUE DU TRÉSOR : 3 cham-
bres et 4 chambres, bain,
central, très Jolis apparte-
ments.

ECLUSE, PARCS, FONTAINE-
ANDRÉ, 3 chambres et dépen-

dances.
PARCS : magasin, arrière-ma-

gasin et atelier.

Jolie chambre, indépendan-
te. — Epancheurs 8. 3me. *

Jolie chambre pour Mon-
sieur — Poteaux 2, Me.

Jolie chambre meublée, so-
leil, Saint-Honoré 16, 3me, g.
BeUe chambre, au soleil . Rue

Louls-Favre 17, 2me, à droite.
Jolie chambre Indépendan-

te. Evole 3, 1er, à gauche.

CHAMBRE ET PENSION, rue
Saint-Maurice 12, 2me, droite.

Pers®nrce seule
cherche un petit logement
moderne d'une ou deux
chambres, avec cuisine, à
proximité du centre de la
ville. Vue et soleil. — Adres-
ser offres avec adresse et prix
sous S. R. 95 au bureau de
la Feuille d'avis.

Maison de la place cherche
Jeune homme comme

commissionnaire
et pour aider à la vente. —
Adresser offres écrites à P. U.
101 au bureau de la Feuille
d'avis. 

Bobineuse
serait engagée tout de suite.
Demander l'adresse du No 104
au bureau de la Feuille d'avis.

Pour vos vacances
SX carte d'excursions Tm™
et comprenant une course Neuchatel-Chau-
mont et retour, une course en bateau à va-
peur au choix, une course aux gorges de l'A-
reuse par' Chambrelien ou Champ-du-Moulin
et retour par Boudry et 25 cases à 5 centimes
à utiliser sur le réseau des tramways de
Neuchatel.
Prix : Fr. 6.50; enfants, Fr. 3.25

En vente dès le 1er Juillet :
au Bureau officiel de renseignements, place

Numa-Droz,
aux guichets de la gare C. F. F.,
au Pavillon des tramways, place Purry,
& bord des bateaux à, vapeur,
dans les principaux hôtels et restaurants de

Neuchatel.

Jeune Allemande cherche famille distinguée désirant faire

échange
pour deux mois, ou acceptant une PENSIONNAIRE. Vie de
famille désirée. — Adresser offres écrites à J. R. 114 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

SA. 3484 Z.
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| Mesdames! ¦
 ̂

Les détaillants de Neuchatel font ;.
t ¦ un véritable effort pour vous ser- c :
;; ' vir bien et bon marché. lY'hésitez 9
p'I pas à vous y adresser de plus en \ *
Kg plus. Tous y trouverez réellement |
¦a votre Intérêt. -
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JHBBBMBSl Galerie Léopold Robert
Ij^OfcUv^î ^lTSulU^̂ jl Avenue DuPeyrou 7

m- w$Ê$Jft fi Exposition
1 J9m"I - rétrospective

iffllflj BerSeliuïiER
Ĥ ^§̂ | du 6 

juin 

au 6 juillet 1937
Ouvert tous les Jours de 10 h. à 12 h. 15 et de 14 à 18 heures.
Entrées semaine et dimanche matin fr. 1.—, dimanche après-
midi 50 centimes.

/ ^rr\ /\ yl"'<ï>\ /̂-- I*e Belvédère ensoleillé de _^y  *S& Vrf*' i X^ l'Oberland Bernois : Wk
*<nl A-'Oj 115° à 1300 m- d'altltude- Hôtels et I

j  VILLÉGIATURES - PENSIONS ¦

IYVONAND - VACANCES j
Personnes désirant passer vacances peuvent s'adresser j

J à Mme O. Mottet-Vaucher. — Pension soignée, chambres j
\ j confortables , tranquillité. Jardin . — Fr. 4.— par jour . !,
B n i ,,

H Salvan, Les Granges, Le Biolley, (Valais)
j Altitude 950-1100 mètres

vous offrent leurs hôtels et chalets
H Prix modérés. Route automobile très pittoresque. .
B Chemin de fer électrique Martigny-Châtelard-Cha-
B monlx. Station climatérique de premier ordre. Séjour n
' ; idéal pour vacances d'été. — Bureau de renseigne- !-

] ments de la Société de Développement de Salvan , I ;
; les Granges, le Biolley. AS 18073 L [ '

; J mjM I H I M.l.ll l—«¦¦l.ll,»,,Ml»MWMt ¦ ¦ ^̂ ^n—, H

SALVA N (Valais)
j J Vacances agréables à l'hôtel de l'Union AS 12318 L |,
11 Pension de famille Demandez prospectus |
B _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ ,- .-« ' _ BHBBBBBBBBBBBBBBBBBBBflBBBBBBBBBBBBBflBB B

TERME VACAN CES
Profitez de faire remettre

VOS PENDULES en parfait état
chez l'horloger-spécialiste H. VUILLE FILS, vis-à-vis du
Temple du Bas, qui garantit chaque réparation et
cherche à domicile sur demande. — Téléphone 52.081.

CHAUFFAGE
CENTRAL

Vaucher S Bieler
frères

Téléphone 63
FLEURIER

Représentant pour le Vignoble

Georges Vivot
Atelier de mécanique Peseux

Téléphone 61.209
D E V I S  GRAT UITS
Sérieuses références

Dr SCHERF
absent

Jusqu'au 5 juillet

r rmiirrrM"a,j inTtniiiMirm
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Madame
Auguste DELI..EXBACH ,
ses enfants et les famil-
les alliées, très émus des
nombreux témoignages
d'affection et de sympa-
thie reçus à l'occasion
de leur grand deuil, ex-
priment à tous ceux qui
les ont entourés, leur
vive reconnaissance-I I -III

Imp ortante aff a ire
avec de nombreuses succursales, serait ache-
teur de charcuterie 1er choix, soit : lard
fumé, saucissons et saucisses au foie. —
Faire offre sous P 2583 N à Publicitas, Neu-
chatel. P 2583 N

WJIfWffiHWHMnBaBriMnBBB
Trcs touchés des nom-

breuses marques de sym-
pathie reçues a l'occa-
sion de leur grand deuil .
Monsieur et Madame
HUGLI , Hôtel du Dau-
phin à Serrlères, et fa-
milles, remercient sincè-
rement toutes les per-
sonnes qui se sont asso-
ciées à eux et les prie
de croire à leu r vive re-
connaissance.

^JUIBJ UmW il IHBJ
Monsieur

Adrien VEILLARD, ses
enfants et les familles
alliées remercient sincè-
rement tous ceux qui les
ont entourés de leur
sympathie dans leur
dcuU , ainsi que toutes
les personnes qui ont
visité leur chère défun-
te pendant sa maladie.

Valangln, le 26 Juin
1937.

Monsieur et Madame
Jules CALAME, à Neu-
chatel, Monsieur et Ma-
dame Jean CALAME et
leur fils, a Lausanne,
Monsieur Henri CALA-
ME, à Zurich ; les fa-
milles MAILLAKDET,
JAKOB, EVARD, paren-
tes et alliées ; les famil-
les CALAME, à la Chaux-
de-Fonds.

expriment leurs senti-
ments de vive gratitude
à tous ceux qui les ont
entourés pendant ces
jour s d'épreuve ; les

I

nombreux témoignages
de sympathie qui leur
ont été adressés les ont
profondément touchés et
Ils y ont trouvé un pré-
cieux réconfort.
Neuchatel, 28 Juin 1937.

w0~ Bijoux
anciens, or, platine

achats à bon prix
L.KIGHAUD

Place Purrv î

Croix du Marché 3
NEUCHATEL Tél. 53.787

Je suis toujours acheteur
de meubles neufs et usa-
gés, ainsi que livres, vais-
selle et tous autres objets.

Se recommande :
EDMOND CASTELLANI.

Une carte suffit

Bijoux or
achetés au plus haut cours

du lour
E. C1IAÏSLET
sous le théâtre

Bouteilles
ACHAT ET VENTE

H. NICOLET, Saint-Biaise
Téléphone 75.265



La bicyclette ^̂ &E£
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B7WGEORGES \J \WKVCJ M
la marque de qualité qui s'im- ' mj a
pose ainsi que ses fameuses L M OM ftOfll
VENTE ECHANGE RÉPARATIONS

ÉCLUSE 29 TÉL. 53.427
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Kl «o, P A RQ U E T E R I E  Installations sanitaires
Téléphone 53.123 —...».—. -« « *TA! ««f *»ffT COQ-D'INDE 24

foutes réparations IQB. OI.̂ O/ »*¦ MAEC
Volets à rouleaux Neuchatel - Evole 49 I «SI- «AlW^W

Sangle - corde

Gypserie-Peinture ^W  ̂
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Téléphone 51.979 4
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André Pgfrgt ggggm

Un défi
aux intempéries... *

Ce sont les couleurs de qualité
mélangées directement par votre
fournisseur,

HBgSniE&Çg
ST.MAURiCE 2 ¦̂ ¦«d ,."¦¦«<. NEUCHATEL

E x p é r i e n c e  et c o n s c i e n ce
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sont mises au service des
ventes de

Combustibles

Haef liger I Ksescr S.A.
Neuchatel

Spécialité de rideaux
L. Dutoit-Barbezat

Rue de la Treille 9 NEUCHATEL Magasin au 2me étage

Pour la confection de vos rideaux
grand choix en

FRAN GES , DENTELLES ,
POINTONS a ĉfe^n-cfe

, M—-M, „.j IJI ¦¦¦—MJM.1II ILIUI II——M.U 1JBBUBBBBBBBBBI

un lArlu U UnlCni
seul donnera à votre foyer la note esthétique et élégante
que vous cherchez. Comme toute chose, les tapis sont
en hausse.

P -r .rtfi + ta -T' ri r» v» r« des f™016113 Prix Que vous
rOIHCZ U. U II U fait encore la maison

suisse et de confiance de votre ville, qui vous offre un
très grand choix de marchandise soigneusement choisie,
milieux, passages, descentes, etc.. M AH MAC anrsûKeainsi que de très beaux lîlwMBleS allCIcnS

TOUTE VISITE SANS ENGAGEMENT

Hme A. BUHGï Orangerie 8
à côté Cinéma Apollo

Achetez le

l'Indicateur le mieux
adapté à votre région

et participes à S@BI
grand concours
doté de nombreux prix
pour adultes et enfants

En vente partout 60 c.

Administration : 1, rue du Temple-Neuf.
: Rédaction : 3, rue du Temple-Neuf.

Bureaux ouverts de 7 h. 30 à 12 h. et de i
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jusqu 'à midi.

Régie extra - cantonale : Annonces-
Si-^ses S. A., Neuchatel et succursales.

Emplacements spéciaux exigés, 20 */(
de surcharge.

Les avis tardifs et les avis mortuaires
sont reçus au plus tard jusqu 'à S h.

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer.

Enchères immobilières
Le mardi 29 juin 1937, à 11 h. du matin, en l'Etude

et par le ministère de MM. Brauen , notaires, 7, rue de
{'Hôpital, à Neuchatel , M. Edouard Schmid offrira en
vente , par voie d'enchères publiques volontaires , les
immeubles qu 'il possède à la rue du Château 17 et à la
rue du Pommier 6, formant les articles 81 et 82 du
Cadastre de Neuchatel.

Estimation cadastrale Fr. 20,000.—.
Valeur d'assurance Fr. 17,000 plus 50 %.
Rendement brut Fr. 2112.—.
Les conditions d'enchères sont déposées chez MM.

Brauen , notaires , qui feront visiter les immeubles.

Enchères publiques
d'un immeuble

Le lundi 28 ju in 1937, à 11 heures, à l'hôtel de ville
de Neuchatel, 2me étage, salle du Tribunal II, Mlle
Alice DREYER et M. Georges DREYER mettront , en
vente, par voie d'enchères publiques, l'immeuble situé
à la rue Maillefer No 10, à Neuchatel, formant au
Cadastre l'article suivant :

CADASTRE DE NEUCHATEL
Article 5668, MAILLEFER, bâtiment et Jardin de

1180 mètres carrés.
Subdivisions :

pi. fo. 59 No 150, logements, ateliers . 243 m"
No 133, entrepôt, terrasse. . 97 m*
No 151, réduit 10 m'
No 152, pavillon . . « . . 8 m'
No 153, place, -jardin . . . 822 m»

Estimation cadastrale . Fr. 76,000.—
Assurance du bâtiment . Fr. 76,000.—

Le bâtiment comprend des ateliers et trois logements.
Pour visiter et prendre connaissance des conditions

dfenchères, s'adresser à Me Max Petitpierre, notaire, rue
Saint-Maurice 12, à Neuchatel, préposé aux enchères.

m
Pour cause de départ, on

offre à vendre

propriété
d'environ 18,000 m». Agréa-
ble situation pour séjour
d'été. Pour renseignements et
pour traiter, s'adresser à W.
Glmmel, Clémesin sur Vllllers
(Val-de-Ruz).

Office des poursuites
de Boudry

Enchère publique
d'une créance

le lundi 28 Juin 1937, à 11
heures, 11 sera vendu par vole
d'enchères publiques au bu-
reau de l'office des poursui-
tes de Boudry, hôtel de ville,

une créance de 1832 fr.
La vente aura lieu au comp-

tant conformément a la loi.
Office des poursuites.

Office des poursuites
de Boudry

Enchères publiques
de deux cédules

hypothécaires
Le lundi 28 Juin 1937, à 10

heures, l'office des poursuites
de Boudry vendra par voie
d'enchères publiques en son
bureau, hôtel de ville, à Bou-
dry :

une cédule hypothécaire au
porteur de 6000 fr. grevant en
2me rang l'article 1394 du ca-
dastre de Saint-Aubin ;

une cédule hypothécaire au
porteur de 1000 fr. grevant en
1er rang l'article 372 du ca-
dastre de Wellhausen (Thur-
govle).

La vente aura Ueu au comp-
tant conformément à la fol
sur la poursuite pour dettes
et la faillite.

Office des poursuites.

Le soussigné cherche ache-
teur de

volailles et lapins
Hans Blaser, chez Paul

Aebertard, agriculteur Urte-
nen (Berne). 

A VENDRE
une bibliothèque chêne, un
buffet de service noyer, un
petit bureau antique une
toilette antique, un fauteuil
médaillon Louis XVI, un fau-
teuil Louis XIII, un coffret
1878, deux étagères Louis-
Philippe; occasion , bas prix.

E. Gunther, Louls-Favre 23.

SERRURERIE
Pour vos travaux de serrurerie

Armature de tente - Volets en bois et en fer - Vitrages
Pare-bise pour terrasses - Réparations, adressez-vous

en toute confiance à

. NUMA GRAU
P E S E U X

TRAVAIL SOIGNE - DEVIS - TÉLÉPHONE 61,377

Mémento 
pour les

courses d'école 
pâté de foie extra —

50 c. la boîte
pain de Eciwbourg —
- Fr. -.80 et 1.25 la boîte
crème sandwich 
à Fr. -.55 et -.80 la boîte
fromage en petites —
rations 

depuis -.60 la boite
Confiture 
en boîtes Touriste —

depuis -.30 la boîte
lait condensé 

à -.20 la boîte
oeufs frais ——
pruneaux secs ———

fruits assortis
en petits cornets 
bons sirops 

ZIMMERMANN S. A.

Extrait du tableau des communications postales avec l'étranger
par voie de terre, de mer et des airs

Publié par la direction générale des postes et télégraphes
Derniers départs des trains pour envois de Neuchatel à destination des pays d'outre-mer

du 30 juin au 6 juillet 1937
Les heures sans la remarque • (seulement les correspondances-avions) ou § (aussi les correspondances-avions)

ne concernent que le courrier à transporter par la vole ordinaire

30 | 1 2 3 î" I 5 6
~

A. Asie ~
Inde Britannique 13io* 1818» 2218 __ 2006» _ 13io» 1818* _ _ _ „ 2006* _
Singapore 1818* _ 2218 _ 20°8< _ 9<" 1818* __ _ _ „ 2008* 

__
Indochine française — — — — _ — 9*7 _ — — — __ 2006» 
Indes néerlandaises — — 2008 _ 2006' __ _ _ _ _ - ; — _  2006* _
Chine Nord 2218 _ 2218 _ _ _, _ _ 2150 __ 2218 

_ _ _
Chine mérid.. Philippines . 1310* 1818* 2218 _ 2008* _ 1310* 1818* 2160 „ 2218 „ 2008' _

2218 '
Japon 2218 — 2218 _ _ _ _ _ 2150 __ 2218 

_ __ _
Syrie 9« Beyrouth i. _ 2Q08* 2150 947 Beyrouth 2150 „ 2006 Beyrouth 2006» 2150

131Q* 1318» 1310* 1818* 

B. Afrique
Afrique du sud 2218 _ 947 1818* 1818* _ _ _ _ _ _  1818* 2006 _ _
Afrique orient portugaise . 2218 _ 947 _ igis* _ _ _ _ _  2006 _ 1818* _
Algérie 1553 1818* 1818* _ 1553 1818* 1553 1818* _ _ 1553 1818* 1553 1818»
Congo belge 2218 2218

a) Borna, Matadi, Léopold- 640
ville — — 947 _ _ _, 1818* _ | _ _ Léopoidville 2006 _

b) Elisab.ethville _ _ 947 _ _ _ 1818* _ j _ _ _ _ _ _
Egypte 947 1818* 1318 _ 2006* _ 1310* 2150 _ _, _ _ 2006* _

13io* 2150 1818* 2218
Maroc * 1553* — 1553* _ 1553* _ 2218* _ _ _ 1553* _ 1553* _
Sénégal * ¦ 1553* 

_ _ _ _ 
Tunisie ."."...*.".".'.'..."'.'.*.*. 947* isis* 947* 1818* 947* 1818§ 947* igis» 802 _ 947* _ 947» igiss

C. Amérique
Etats-Unis d'Amérique .... 2006 _ 2006 '_, 2006 _ _ —, I _ _ _ _ 2008 _
Canada — _ _ _ 2006 _ _ _ _ _ _ _ 2006 _
Mexique, Costa-Rica, Guate-

mala, Salvador, Cuba ... — _ _ _ 1706 
_ _ _ _

„
_
¦ — _ 1706 _

Colombie, Equateur — — _ _ 1706 _ 15530 
_ _ _ 

_. _ 1706 _
Pérou et Chili septentr — ~~ 64<> Magallanès 1601 Magallane s 1601 Magallanès — — — — 1706 Pérou
Brésil 1706 Pérou 15530

a) Rio-de-Janeiro et Sao-
Paolo 1553 1708 _ _ 1706 _ 15530 17o8 _, _, _ _ __. _

b) Recife et Sao, Salvad. — _ i _ _ 1706 _ 15530 170e _ _ ! 
_ _ _ _

c) Belem — — _ _ 1706 _ 15530 1708 _ _ _ _ _, _,
Argentine, Uruguay, Para-

guay, Chili (sauf le nord) 1553 1708 _ _, 1706 _ 15530 1706 _ _ _ _ _ _

D. Océanle
Australie 1818* _ 2218 _ 2006* _ 1818* _ [ _ — — — 2008* _
Nouvelle-Zélande 1310* 1553 _ _ 2006* _ 1310* 1553* _ _ | _ _ 1601 20°6*

> Courrier ordinaire, remise plusieurs fols / *£" <*«--|»_? seulement, j, Aussi les corr-avlon.
nar iour a^Tservice français i 

Par avlon France-Amérique du Sud (Air France .par jour au service français. . \ t Par avion Allemagne-Amérique du Sud (trafic suspen-
» Courrier ordinaire, acheminement via Correspondances-avion < du Jusqu'à nouvel avis).

France. (Plusieurs départs par mois ( x par dirigeable Allemagne-Amérique du Nord (trafic
pour Dakar). suspendu Jusqu'à nouvel avis).

MODERNES
pratiques , élégants ,

ne demandant aucun
entretien, quelques prix :
13.- 17.- 21.- 22.50

Tous articles
pour rideaux

ancien et moderne

tt̂ uODLL

". ™̂ *7-̂ —_r̂ *My jj

Les bijoux qui
conservent leur valeur
Bijouterie STAUFFE R

Saint-Honoré 12

Demandez brochure illustrée, qui vous sera e n voy é ̂ jjrf̂ Br •>

HaiaswaB  ̂» 1111H t 'y *4 i^rH&iJMafiMty 9 s

SI vous souffrez des

p i e d s
faites-vous démontrer les
avantages de nos

supp orts
spéciaux, légers, n'abîmant
pas les chaussures. Chaque
cas est étudié Individuelle-
ment. Dès le premier jour,
vous ressentirez un soulage-
ment.

Jle&eC
Bandaglste - Téléphone 51452
Saint-Maurice 7 - Neuchatel

le teinturier professionnel - Tél. 52.240 - Seyon 7b

Lavage chimique — Nettoyage à sec m
Repassage américain — Deuil rapide |||

Sacs de touristes,
musettes

Sacs depuis Fr. 1.75
Musettes depuis Fr. 2.—

| "TCHÎMZMÎCHEL
S. E. N. J.

i Après la grippe ?-

LE VIN
du Dr Laurent
tonique et reconstituant

donne des FORCES
Prix du flacon: Fr. 3.50

PHARMACIE

F. TRIPET
Seyon 4 NEUCHATEL

Tél. 61.144 *

Moderniser
son

intérieur
en supprimant les vieux
lits... Mais comment ? En
les transformant en di-
vans-lits avec matelas
portefeuilles.

Demandez-nous un de-
vis absolument sans enga-
gement.
Meubles S. MEYER, Fau-
bourg du Lac 31. Télé-
phone 52.375, Neuchatel.

A remettre, à Bienne, un

magasin de comestibles
au centre de la vlalle, petite
reprise, avec logement. — Pai-
ne offres sous chiffre Go 21270
U à Publlcltas, Bienne.

A VENDRE
pour canse départ: tables,
pendules, meubles Jardin, ar-
genterie, chaise-longue, lus-
tres, escalier double, un lot
bouteilles « Bulach » un lot
gravures, eaux - forbes, ta-
bleaux, pupitre enfant, tente,
un lot disques, un lot musi-
que danses et classiques, jeux
divers, chevalets peinture, dra-
peaux, un dirapeaiu mât 5 m
sur 5 m. (fédéral). Canapé-'
lit. — S'iadireisser: Béguelin,
Côte 58. Télépn. 52.336.

I

Bas 3/4
depuis 1.45

Socquettes
depuis -.7 S

Chaussettes
depuis 1.25

chez

Guye -Prêtre
Maison neuchâteloise

Pour tout achat de
Fr. 2.50

un magnifique

ballon de plage
ÉPICERIES

Porret
Hôpital 3 j |
Trois-Portes 25 [1

; Rocher 8

Mesdames,
Youlez-Tous chan-

ger votre chambre à
coucher, votre salle
•A manger on tous
autres meubles ? —
alors, n'hésitez pas,
demandez nos offres
sans engagement. —
Nous reprenons vos
meubles démodés en
compte au plus haut
prix contre des mo-
biliers modernes.

Meubles S. MEYER,
Faubourg du £>ac 31,
téléphone 53.375. —
Neuchatel.

P. WENKEB

Son $£onts@irat
vieux

Fr. 1.— le litre
5 % escompte.

fpQUR VOS COURSES
\ ayez toujours de

i bonnes lamelles
!;J « Zeiss », «Kern », etc.
j Beau choix chez L<

| M,,e mmm, op,ir«.i«a.e
Rue de l'Hô pital 17 - Neuchatel U



Les journées fédérales des gymnastes aux nationaux
ont remporté un grand succès à Neuchatel

Le Bernois Willi Lardon est sacré roi de la fête

UNE GRANDE ET BELLE MANIFESTATION

Tant le grand spectacle que les luttes ont été suivis par un nombreux public
Les manifestations sportives ont

pris une telle ampleur , et les dépen-
ses qu'elles occasionnent sont d'un
ordre tel que des villes de moyenne
importance ne peuvent plus songer
à en revendi quer l'organisation. Tel
est le cas pour Neuchatel qui , de
plus en plus, est dépourvue de tout
emplacement d'une surface appré-
Pi 3 ni fi

Et, pourtant , la preuve a été faite
samedi et hier, que nous pouvons
quand même tenir notre rang. En
effet , les journées fédérales des gym-
nastes aux nationau x qui , pendant
deux jour s, se sont déroulées dans
notre cité, ont été parfaitement or-
ganisées, • dans un cadre modeste,
mais amplement suffisant. Il est vrai
que les gymnastes sont gens de
goûts simples, et qu'ils n 'exigent pas
de stades aussi vastes que coûteux ,
pour s'adonner à leurs exercices.

La simplicité ; n'est-ce point là
la qualité dominante de nos amis
gymnastes ? En ces deux journé es,
dont le programme était particuliè-
rement chargé, a-t-on vu un seul
athlète rechercher l'« effet », accom-
plir un exercice dans le but d'« é-
pater » les spectateurs, lutter pour
se mettre seul en évidence ? Non.
Simplicité, loyauté, magnifi que es-
prit combatif , qui ont fait de ces
joutes un véritable régal. Une fois
de plus, nous avons pu constater
l'excellent esprit qui règne dans tou-
tes les sections de la Société fédérale
de gymnastique. Le travail effectué
aussi. Et nous ne doutons pas que
nombreuses seront les personnes qui
auront remarqué combien les résul-
tats obtenus justifient la subvention
que nos autorités fédérales accordent
aux gymnastes. Somme intelligem-
ment utilisée en vue de la formation
physique de milliers d'individus qui
exercent leur sport dans le seul but
de faire travailler leurs muscles, et
loin de l'envie de tout gain. A tous
les jeunes qui veulent retirer du
sport un avantage pécunier, les mem-
bres de la Société fédérale de gym-
nastique donnent un bel exemble de
désintéressement.

Journées réconfortantes , riches
d'un travail utile, et qui témoignent
d« la vitalité qui règne dans la nom-
breuse cohorte des gymnastes aux
nationaux.

Le début de la fête
Samedi, par un soleil resplendis-

sant, l'activité naquit sur le terrain
de l'« Ancienne » sis à l'est du stade
de Cantonal. Les gymnastes se livrè-
rent aux « avant-luttes », exercices
éliminatoires en quelque sorte. En
effet , les concurrents qui n'obte-
naient pas un minimum de 38 points
n'étaient pas autorisés à prendre
part, plus tard , aux luttes. Lever de
la pierre de 25 kilos, jet de celle
de 20 kilos, avec et sans élan, saut
combiné, course de cent mètres, pré-
liminaires enfin , tous exercices qui
prouvent que les « nationaux » allient
la force à la souplesse et à l'agi-
lité. Les préliminaires eurent parti-
culièrement le don d'intéresser les
quelques centaines de personnes
qui étaient présentes et qui suivirent
avec plaisir la variété des mouve-
ments des meilleurs concurrents.
Sans que le total des notes obtenues
par chaque concurrent fût commu-
niqué, il était cependant possible de
savoir que peu d'athlètes furent éli-
minés. Willi Lardon , E. Leuthard ,
H. Wohler et Willi Angst se mirent
particulièrement en évidence.

Les premières luttes
A 18 heures, les concurrents qui

avaient terminé les exercices cons-
tituant les « avant-luttes » se réuni-
rent sur le terrain de Cantonal où
les luttes débutèrent simultanément
sur cinq « ronds » de sciure. Lutte
libre et lutte à la « culotte », toutes
deux intéressantes. L'excellente dis-
cipline qui régnait sur l'emplacement
permit aux spectateurs de suivre
dans de bonnes conditions les dif-
férentes passes.

A 19 heures, les combats furent
arrêtés, et tout le monde se rendit
dans la cantine qui avait été dressée
entre le mur d'enceinte du terrain
de footbal l et les immeubles de la
rue du Stade.

A la cantine,
un spectacle réussi

Renonçant à de plus vastes pro-
jets, 1e comité d'organisation s'en
était tenu à un spectacle de ballets
et de gymnasti que à l'artisti que, qui
fut un véritable succès. Devant près
d'un millier de personnes — la can-
tine n 'était pas assez grande pour
contenir la foule — le corps de
ballets des « Rythming's girls » exé-

cuta quelques présentations aussi
originales que soigneusement prépa-
rées, qui , malgré l'exiguité de la scè-
ne, furent d'un effet très réussi . Bal-
let des Oiseaux du Nord , Valse des
fleurs, danses excentriques, mirent
en évidence le talent de ces jeunes
danseuses neu châteloises. Quant à
leur directrice, Mlle Lily Huiler , elle
trouva la récompense de ses efforts
dans les chaleureux applaudisse-

A 1 issue du défile dans le stade ,
les gymnastes se présentent au public

ments qui marquèrent chacune de
ses apparitions.

La section féminine de l' « Ancien-
ne »offri t aux spectateurs une danse
populaire toute de fraîcheur. La
gymnastique fut  brillamment repré-
sentée par des spécialistes à l'artis-
ti que, membres de I'c Ancienne », in-
vités et participants aux Jeux olym-
pi ques. Tant au rec qu'aux barres
et au cheval-arçons, ces merveilleux
athlètes exécutèrent toute la gamme
des exercices. Spectacle d'une gran-
de valeur, qui fut une excellente pro-
pagande pour la branche la plus
spectaculaire de la gymnastique .

Un bal fort animé termina cette
soirée — cette nuit.

Nouvelles « avant-luttes »
Apres avoir passé — pour la plu-

part — la nuit dans un cantonne-
ment établi au collège de la Mala-
dière, les gymnastes se retrouvèrent
hier matin , tôt , sur l'emplacement
de l'« Ancienne ». En moins de deux
heures, les « avant-luttes » furent
exécutées, si bien que l'activité re-
prit bientôt dans le stade. Le pu-
blic se fit plus nombreux, plus en-
thousiaste aussi que la veille. On
admira de fort belles passes; quel-
ques-unes trouvaient leur issue dans
un bref combat , d'autres demeuraient
plus longtemps indécises. Le grand
nombre des combats ne nous permet
pas de nou s arrêter à chacun d'eux ,
d'autant  plus que ceux de l'après-
midi furent  plus intéressants encore.

Le cortège en ville
et la remise de la bannière

A 10 heures, un cortège se forma
pour monter à la gare. Membres
d'honneur et des comités, gymnastes
et pupilles, demoiselles d'honneur,
encadrant ia nouvelle bannière fé-
dérale, défilèrent dans les rues de
notre ville et revinrent finalement
sur l'emplacement de fête. Dans la
cantine , emplie d'un nombreux pu-
blic, et en présence des représen-
tants des autorités cantonales et
communales , M. Joseph Vallaster
ouvrit la série des discours . Saluant
autorités , organisateurs et gymnas-
tes, il offrit à l'Association fédérale
des gymnastes aux nationaux , une
nouvelle bannière, don des trois
membres d'honneur. Au nom des
Associations fédérales des gymnastes
à l'artistique et des gymnastes-athlè-
tes, M. Fritz Lanz remercia H. Val-
laster et lui remit un vitrail qui trou-
vera sans doute sa place dans la
« maison du gymnaste », à Aarau.

Apres que la parole eut encore
été prise par M. Wyler , délégué du
comité central de la Société fédérale
de gymnastique — dont le président ,
M. Thœni , s'était fait excuser — M.
Bieler , président des gymnastes aux
nationaux , remit la bannière —
fièrement portée par Willli Lar-
don , futur vainqueur de la fête
— à M. Arthur Gutknecht de
notre ville . Ensuite de quoi , M. Jean
Krcbs, président du comité de ré-
ception , termina cett e première par-
tie oratoire.

Le banquet — excellemment servi
dans la cantine — fut de courte du-
rée. On entendit d'aimables paroles
âe M. Max Berthoud, au nom du
comité d'organisation , et de M. An-
toine Borel , qui adressa à nos hô-
tes le salut de bienvenue des auto-
rités cantonales et communales.

Le cortège dans le stade
et la fin des luttes

Peu avant 14 heures , les athlètes
formèrent un cortège qui défila dans
le stade , bannière en tête. Ensuite
de quoi , les luttes continuèrent à
se dérouler. Willi Lardon , Willi

Angst, Leuthardt et Vogt, notamment,
prirent un net avantage. On admira
particulièrement la passe qui oppo-
sa Lardo n à W. Angst , et qui se ter-
mina par un résultat nul, le Zuri-
cois ayant su éviter les prises dan-
gereuses c'u Bernois. Le dernier acte
mit aux prises Lardon avec Vogt.
Ce fut un combat magnifique et qui
témoigna de la grande maîtrise des
deux lutteurs.

En intermède, quatre gymnastes
répétèrent leurs préliminaires de la
veille. Willi Angst, malgré la fati-
gue des combats, fournit un mer-
veilleux effort. La variété, la sû-
reté de son exécution , comme la
force et la souplesse de ses mou-
vements , lui valurent une ovation
du public.
Willi Lardon, roi de la fête

Avec une précision digne d'éloges
— comme tirailleurs toute l'organi-
sation — on en arriva à la procla-
mation des résultats. Willi Lardon ,
de Court , fut sacré roi de la fête
par de gentes demoiselles qui lui
remirent la couronne, digne récom-

Willi Lardon , roi de la fête,
livre un combat serré à Willi Angst.

pense de ses efforts. Le Neuchâtelois
Nestor Jeanneret , qui se présenta
en dépit des souffrances qu'une frac-
ture d'une fausse côte lui faisait
éprouver, trouva un baume dans les
témoignages de sympathie qui lui
furent prodigués.

Quarante-hui t concurrents furent
appelés et couronnés, ensuite de
quoi la fête fut déclarée terminée.

Belle manifestation , digne ti'es pré-
cédentes, et qui n'aura pas manqué
de créer un courant favorable en
faveur de la gymnastique aux « na-
tionaux ». G. Fv.

Voici les noms des quarante-huit
gymnastes couronnés, suivis de ceux
des Neuchâtelois qui n'ont pas ob-
tenu cette distinction:

Couronnés : 1. Lardon W., Court, 97 ;
2. Angst W ., Winterthour, 94.625 ; 3.
Buchmûller G., Bâle, 94.25 ; 4. Leutnardt
E., Wenslingen, 93.25 ; 5. Ni'Uaus J., Aar-
berg, 93.125 ; 6. Vogt A., M^ttenz, 93 ; 7.
Angst E., Winterthour, 92.875 ; 8. Porster
W., Thoune, 92.75 ; 9. WoUer, Wollen,
92.50 ; 10. Gfeller R., Soleure, 92.375 ; 11.
Jeanneret N. , Neuchâtôl, 92 .25 ; 12. Oe-
gerll J., Oberbuchslten, 92.25 ; 13. Llech-
tl P ., Lausanne, 92.125 ; 14 Bloch G., Dor-
nach, 92 ; 15. Bamseyer H., Auvernier,
91.875 ; 16. Oswald P., Hâtzingen, 91.625 ;
17. Zurbrugg W., Belp, 91.625 ; 18. Hel-
nlger E., Lausanne, 91.425 ; 19. Lanzreln
R., Thoune, 91.375 ; 20. Bûhlmann J., Lu-
cerne, 91.25 ; 21. Schwaab W., Neuchatel,
91.125 ; 22. Bûrkll J., Werlkon, 91 ; 23.
Aebi Alfred, Berne, 91 ; 24. Bôslger H., So-
leure, 90.875; 25. Ryser H., Thoune, 90.875;
26. Blum A., Arbon, 90 .875 ; 27. Heggllii
K., Zoug, 90.75 ; 28. Jenny W., Blberlst,
90.50 ; 29. Bossert P., Zunzgen , 90.50 ; 30.
Nigg H., Zurich, 90.25; 31. Wltschl A., Bû-
ren sur l'Aar, 90.125 ; 32. Studer W., Hâr-
klngen, 90.125 ; 33. Flalg R„ Reconvlller,
90.125 ; 34. Kessler M., Zurich, 90.125 ; 35.
Obérer G., Zunzgen, 90 ; 36. Perdrlzat P.,
le Landeron, 90.875 ; 37. Jaggl W., Olten,
89 .875; 38. Angst W., Winterthour, 89 .625;
39. Peter T., Wlesengangen, 89.50 ; 40.
Sonderegger A., Bâle, 89.50 ; 41. Schtiepp
W., Zurich, 89.375 ; 42. Gerber P., Hom-
breehtikon. 89.375 ; 43. Vogt W., Ober-
diessbach, 89.375; 44. Stuck P.. Neuchatel,
89.25 ; 45. Haslebach K., Muttenz, 89.125;
46. Reymond P., le Sentier, 89.125 ; 47.
Prossard X., Delémont, 89.125 ; 48. Birrer
A., Lucerne, 89.

Neuchâtelois non couronnés : 64. Be-
daux P., Neuchatel, 88 ; 70. Welsser O.,
Neuchatel , 87.625 ; 74. Reymond R., le
Soliat, 86.75 ; 77. Boulod P., le Locle,
86.50 ; 80. GalUe E., MÔtlers, 85 .375 ; 85.
Montandon J., le Locle, 83.25 ; 93. Stuc-
ker J., Neuchatel, 30.625.

La réunion des clubs
de ligue nationale a eu lieu

dimanche à Lucerne
Tous les clubs de ligue nationale ,

y compris le F.C. Granges, à l'ex-
ception , toutefois , de Chaux-de-
Fonds, se sont fait représenter à
l'assemblée générale de la section à
Lucerne%

MM. Schneider , Berne , et G. Mayer ,
Lausanne, démissionnaires, ont été
remplacés par MM. Wintsch , « Young
Fellows », et Greiner , « Servette », et
M. Rinderer a été nommé président
du comité. Une grande discussion
s'est établie au sujet des 38,000 fr.
garantis par la ligu e nationale. Cette
dernière demande l'annulation de
cette garantie en élevant sa partici-
pation aux bénéfices des matches
internationaux , en réalisant des éco-
nomies dans le ménage de l'A.S.F.A.
et en répartissent mieux les charges
dues au contrôle des joueurs. Par
ailleurs , les délégués se sont mon-
trés unanimes à réclamer la dimi-
nut ion de 8 à 6 du nombre des mat-
ches internationaux. Divers projets
de réorganisation sont à l'étude;

mais on a l'impression que les clubs
ne veulent pas que l'A.S.F.A. conti-
nue à vivre principalement du pro-
duit des matches internationaux.

En ce qui concerne la coupe de
Suisse, les clubs de ligue nationale
n'entreront en lice qu 'au 4me tour
et ne devront pas jouer les uns con-
tre les autres.

Le point principal à l'ordre du
jour était le règlement concernant la
limitation du professionalisme. On
sait que les clubs de ligue nationale
ont signé un « gentlemen agree-
ment ». Le comité de football , lui,
voudrait instituer un règl ement gé-
néral. Les clubs ont estimé qu'il ne
fallait pas compliquer les choses et
attendre premièrement le résultat
donné par l'application du « gentle-
men agreement ». Le comité de li-
gue nationale n'a donc pas discuté
le projet de l'A.S.F.A. mais a nom-
mé une commission qui sera chargée
de surveiller l'application des déci-
sions prises.

Neuchatel lawn-tennis club
est champion suisse de série A

Pour la seconde fois consécutivement

La valeureuse équipe de Neucha-
tel lawn-tennis club a, comme l'an-
née dernière, forcé la décision et
remporté de haute lutte le cham-
pionnat suisse interclubs de série
A. Disputée en cinq matches, trois
simples et deux doubles, cette épreu-
ve, une des plus importantes mani-
festations sportives du pays, rencon-
tre un intérêt grandissant. La con-
jugaison des facteurs individualités
et esprit de club lui donne un ca-
chet tout particulier. Des matches
éliminatoires opposent les meilleurs
teams de Suisse romande et de Suis-
se alémanique ; de sélections en sé-
lections, il ne reste plus que deux
finalistes qui , sur un terrain neu-
tre, se départagent le titre national.

Le réputé club de Grasshoppers
de Zurich avait , sans grande diffi-
culté, éliminé tous ses concurrents.
Neuchatel avait rencontré, dimanche
dernier, à Genève, des obstacles sé-
rieux , qu'il est pairvenu à surmon-
ter grâce à son « cran ». La grande
finale s'est jouée hier , sur les courts
du Bienne Tennis club, à Evilard.

Grasshoppers viole
le règlement

Les nombreux spectateurs, parmi
lesquels un fort contingent de Neu-
châtelois, entouraient la place de
jeu, au début de la partie. Un clair
soleil, des ombrages propices, la
vue étendue sur le plateau suisse,
tout cela prédisposait à l'optimisme.
Pourquoi a-t-il fallu que Grasshop-
pers commette une infraction au rè-
glement du jeu en intervertissant « in
extremis» l'ordre de ses joueurs? En
effet, pour les matches de simples,
le premier, le deuxième et le troisiè-
me joueurs d'un club affrontent res-
pectivement le 1er, le 2me et le
troisième de l'autre club. Les Zuri-
cois ont pris la responsabilité d'in-
tervertir cet ordre, de chercher à
brouiller les cartes. Un moment de
nervosité, puis les rencontres com-
mencent.
Les trois premiers matches
Le meilleur joueur de Grasshop-

pers, Jost Spitzer affronte Emer Du
Pasquier et Rolf Spitzer André Bille-
ter. Dans la première rencontre, le
Neuchâtelois fait de beaux efforts
pour rattraper les effets du jeu si
méthodi que et si clair de son adver-
saire. Malgré des redressements
émouvants, le «grignottage» zuricois
fait son œuvre. De son côté, André
Billeter j oue une partie toute de ré-
gularité et de science et se contente
de laisser les fautes s'accumuler chez
l'homme qui lui était opposé. Blessé
la veille et condamné à une nuit
d'insomnie, André Billeter a fait lit-
téralement triompher la classe. Ces
deux matches ont soulevé fréquem-
ment l'admiration des spectateurs,
qui l'ont manifestée par des applau-
dissements nourris.

Après ces parties, gagnées l'une
par Spitzer et l'autre par André Bil-
leter, le vétéran Schoeller affronte
Eric Billeter. H apparaît immédiate-
ment que l'ex-champdon Schoeller
n'est pas le joueur No 1 de Grass-
hoppers. Malgré un bel esprit de

lutte, en fin de partie, le joueur
senior a dû constamment lâcher et
perdre pied. Le repos de midi voit
Neuchatel mener par 2 à 1.

Des doubles émouvants
La reprise de la rencontre voit les

doubles se disputer simultanément.
Eric Billeter et Emer DuPasquier
font d'emblée jeu égal avec les frè-
res Spitzer, tandis que Schoeller et
Luchzinger prennent une fou-
droyante offensive contre André Bil-
leter et Pierre Camenzind. Il appa-
raît bientôt que la valeur du team
neuchâtelois numéro 1 est sujette à
des variations. Chacun a des mo-
ments éblouissants, mais pas en mê-
me temps, d'où bien des efforts en
pure perte. La succession de situa-
tions scabreuses, la multiplicité des
balles gênantes voient les frères
Spitzer mener, de peu, mais irrésis-
tiblement.

Sur l'autre court, la tranquille en-
tente des Neuchâtelois, leur belle
sportivité produit ses fruits. André
Billeter abat une splendide besogne,
tandis que son jeune partenaire se
révèle éblouissant. Le lourd handi-
cap se remonte. Malgré les tentatives
désespérées de Schoeller et les coups
de boutoir de Luchzinger, les points
s'accumulent du côté neuchâtelois,
l'espoir renaît , la foule vibre inten-
sément, les Romands sont follement
encouragés et terminent triomphale-
ment.

Une grande victoire
neuchâteloise

André Billeter a fourni les parties
les plus dures et les plus régulières.
La constance de son courage, son
sens aigu du jeu, l'art avec lequel il
sait acculer l'adversaire à la faute,
tout l'a mis en évidence. Plus vi-
brant que de coutume, plus sensible
aux impondérables, Eric Billeter a
donné aux connaisseurs de nombreu-
ses émotions par ses anticipations et
sa rapidité de déplacement. DuPas-
quier a été brillant et combatif , avec
des périodes de tout grand jeu. Ca-
menzind a dépassé tous les espoirs
que l'on plaçait en lui, par son cal-
me, sa jeunesse et la propreté de
son jeu .

Quand la coupe-challenge a été re-
mise aux glorieux champions suisses,
le dévoué capitaine de l'équipe, M.
Paul Kramer a trouvé la récompen-
se de son activité. Le secret de cette
seconde réussite doit être cherché
en bonne partie dans l'entraînement
donné à l'équipe par le professeur
Marcel Perrenoud. Lui aussi a été
hier à la place d'honneur.

Voici les résultats détaillés des
parties : André Billeter bat Rolf
Spitzer 6-2, 6-4, 6-4 ; Emer DuPas-
quier est battu par Jost Spitzer 4-6,
4-6, 3-6 ; Eric Billeter bat Schoeller
6-0, 6-1, 6-3 ; Spitzer frères battent
Eric Billeter et DuPasquier 7-5, 2-6,
7-5, 7-5 ; André Billeter et Camen-
zind battent Schoeller et Luchzin-
ger 1-6, 1-6, 6-2, 6-3, 6-2.

Neuchatel bat donc Grasshoppers
par 3 à 2 pour le championnat suis-
se de série A.

J.-P. p.

Le cyclisme
Le dixième championnat

des cyclistes militaires
Cette épreuve — qui avait eu lieu

l'an dernier à Neuchatel — s'est dé-
roulée samedi et hier à Genève.
Vingt et une patrouilles y ont pris
part . Les soldats, munis de l'équipe-
ment complet, quittaient Rolle same-
di à 19 heures, pour gagner de nuit
Crassier, en passant par trois points
indiqués sur la carte. Après un bref
repos dans des cantonnements, les
cyclistes partaient pour la seconde
partie de l'épreuve. Les difficultés
du second parcours étaient telles,
que plusieurs patrouilles se virent
dans l'obligation d'abandonner.

Voici les premiers arrivés : 1. Pa-
trouille du cpl Cornamusaz , Genève ;
2. Patrouille de l'appt. Maur von De-
dem, Genève ; 3. Patrouille du cpl A.
Favre, Genève. La patrouille du cy-
cliste Roger Siegrist, de Neuchatel,
s'est classée treizième.

A Genève, Maurice Dubois
bai Phil Dolhent

La boxe

La soirée organisée samedi par
le Ring de Genève a été un très gros
succès spectaculaire et sportif puis-
que près de 3500 personnes assistè-
rent aux divers combats.

La grande rencontre de la soirée
était celle qui opposait en dix
rounds de trois minutes Maurice -Du-
bois, champion de Suisse des poids
plume, à Phil Dolhem, champion de
Belgique. Le vainqueur de ce com-
bat apparaît, en effet, comme le
challenger le plus qualifié pour ren-
contrer Holzer, tenant actuel du ti-
tre mondial des poids plume.

Au début , Maurice Dubois, _ selon
sa tactique habituelle , partit très fort.
Il attaqua régulièrement du droit et
esquiva avec brio les coups du Bel-
ge. Pendant les premiers rounds, le
Suisse fut nettement supérieur. A
partir du quatrième round , Dolhem
attaqua à son tour et chercha le
combat de près. Dubois eut l'arcade
sourcilière gauche fendue et fut
victime d'un coup bas. C'est ainsi
qu'aux septième et huitième rounds,
le Genevois fut mis en sérieuses dif-
ficultés. Au neuvième round , on put
même se demander s'il ne serait pas
battu par k. o. Mais, avec une téna-
cité magnifique , Dubois se ressaisit
pou r le dixième round , fit du for-
cing et obtint ainsi la victoire aux
points.

La soirée débuta par deux com-
bats amateurs en trois rounds de
trois minutes.

Poids welter ; Frely, finaliste du
championnat suisse, Genève, a battu?
Gallinaud, Grenoble, aux points.

Poids p lume : Benoit , champion
suisse, fait match nul avec Dusseuil
de Valence.

Combats professionnels :
Poids welter : Six rounds de trois

minutes: Fortes de Lyon et Andreot-
ti de Dijon font match nul.

Dix rou n ds de trois minutes : Phi-
lippen , Belgique, bat Kid Lippi,
France, par abandon au septième
round.

Atteignes ^
la clientèle sportive

par la publicité
d a ns

La page des sports
conditions

très avantageuses

Le motocy clisme
Le premier circuit

international de Lausanne
Ce circuit, organisé dimanch e sur

la plaine du Loup, à Lausanne, a
connu un grand succès.

Voici les principaux résultats :
250 cmc. (75 km. 625) : 1. O. Koh-

fink , Allemagne, sur « Impérial »,
51' 15" (moyenne , 88 km. 536) ; 2.
Berlie, France, sur « Excelsior »,
53' 18" ; 3. Rauss, Suisse, Sur «New-
Imperial », 53' 25".

350 cmc. (90 km. 450) : 1. Haenni,
Suisse, sur « Norton », 56' 15"
(moyenne , 97 km. 700) ; 2. Loyer,
France, sur « Velocette », à un tour.

500 cmc. : 1. Georges Cordey, Neu-
chatel , sur «Norton», 54' 10" (moyen-
ne, 105 km. 200) ; 2. Bizzozzero , sur
« Blanchi », 54' 40".

Sidecar 1000 cmc. (75 km. 625) : 1.
Starkle , Bâle, sur « N.S.U. », 45' 8" ;
2. Kirsch , sur « Universal », 46' 15".

Sidecar 600 cmc. : 1. Hunzeler, sur
« Norton », 45' 12" ; 2. Muller, sur
« Norton », 47' 34".



La coupe
de l'Europe centrale

Le f ootball
r— ¦

xoung Fellows à égalité
avec First Vienna

Cinq nouvelles rencontres ont eu
lieu pour la coupe de l'Europe cen-
trale. En voici les résultats :

Young-Feilows - First Vienna 1-0;
Austria Vienne - Bologne 5-1 ; Fe-
renevaros - Slavia Prague 3-1 ; La-
zio Rome - Hungaria 3-2 ; Sparta -
Admira 1-1.

Sparta et admira devront donc dis-
puter une nouvelle rencontre. Il en est
de même de Young-Fellows et de
First-Vienna qui sont à égalité. Ce
dernier  match aura lieu mardi, à
Zurich.

Pour l'instant , sont qualifiés pour
le deuxième tour : Grasshoppers,
Austria , Ujpest , Ferencvaros et Gê-
nes ; les matches Sparta - Admira ,
Young Fellows - First Vienna et La-
zio - Hungaria, à rejouer, désigne-
ront les trois autres clubs.

Les autres matches
En Suisse : Finale de deuxième

ligue (Suisse centrale) : Birsfelden -
Young Boys II, 0-3.

A 1'etrançer : Allemagne : Berlin
Munich , 4-4. Roumanie : Roumanie
Suède , 2-2. Lettonie: Lettonie - Al
lemagne, 1-3.

L 'automobilisme
La course de côte Reineck -

Walzenhausen - Lachen
Celte course, organisée par la

section de Saint-Gall-Appenzell de
de l'A.CS., a été disputée dimanche
sur une distance de 6 km. 500.

En voici les résultats :
Voitures de tourisme, jusqu'à 1100

cmc. : 1, Schaerer, Zurich, sur «Fiat»,
9' 6"8 ; de 1500 cmc. à 2 litres : 1.
Stauffer , Soleure, sur « B.M.W. », 7'
12"8 ; de 2 à 3 litres : 1. Hœrning,
Zollikofen, sur « Bugatti », 6' 6"6 ;
de 3 à 5 litres : 1. Pfaeffli , Neucha-
tel, , sur « Ford », 6' 2", moyenne
64 km. 64, meilleur temps de la jour-
née des voitures de tourisme ; plus
de 5 litres : 1. Leist, Soleure, sur
« Farman », 8' 9"4.

Voitures sport, jusqu 'à 1100 cmc. :
1. Pilloud, Châtel-Saint-Denis, sur
« Fiat », 6' 33" ; de 1100 à 1500 cmc. :
1. Dold, Zurich, sur « B.M.W. », 6'
12"4 ; de 1500 cmc. à 2 litres : 1. Gu-
belin , Zurich, sur « B.M.W. », 5'
34"4 ; de 2 à 3 litres : 1. Zimmer-
mann , Zurich, sur « Alfa Romeo »,
6"00"2 ; de 3 à 5 litres : 1. H. Stuber,
Berne, sur « Alfa Romeo », 5' 11"
(moyenne 75 km. 200, meilleur temps
des voitures sport, nouveau record
de catégorie, ancien record : 5'
19"8) ; plus de 5 litres : 1. Gfeller,
Zurich, sur « Mercedes », 6'40"8.

Voitures de course, jus qu'à 1100
cmc.: 1. Frey, Herisau, sur «A.F. »,
6' 7"2 ; de 1100 cmc. à 1500 cmc. : 1.
Kesslpr, Zurich, sur « Maserati », 5'
15"';. de 1500 cmc. à 2 litres : 1.
Hahri,- Krieriz, sur « Bugatti », 5*55"2;
de là 3 litres : 1. Hans Ruesch, Zu-
rich, sur « Alfa Romeo », 4' 48"2
(meilleur temps de la journée ,
moyenne 81 km. 190, nouveau record
absolu de la côte, ancien record Stu-
ber : 5' 3"2).

Le ski
L'assemblée générale

de l'A.S.C.S.
Cette importante assemblée géné-

rale a été tenue à Zoug, en présence
des délégués de 175 clubs. Les mem-
bres du comité ont été réélus à l'u-
nanimité et le comité continue-
ra à être présidé par M. Paul Si-
mon, de Berne. Le comité restera en
fonction jusqu'en 1940. Les courses
nationales de 1938 seront organisées
à Wengen les 11, 12 et 13 mars et
les courses de 1939 ont été attri-
buées à Unterwasser. Le S. C. Chaus-
sy les Mosses a été chargé de l'or-
ganisation , en 1939, de la course de
grand fond , de 50 km. et des cham-
pionnats suisses de relais. Engelberg
a été désigné pour les courses de
descente et de slalom de la F. I. S.
en 1938.

L 'hipp isme
Le concours international

de Thoune
Cette manifestation s'est déroulée

samedi et dimanche, devant un très
nombreux public Voici les princi-
paux résultats des deux journées:

Prix d'ouverture : Lt Ranius,
Faoug, sur « Snowball », 0 faute 1'
39"4 ; 2. Plt La Roche, Bâle, sur
« Almansor », 0 faute Y 40" ; 3. Cpt.
Servien , Yverdon, sur « Nigro », 0
faute , V 44"2.

Parcours de chasse (pour officiers
et gentlemen) : 1. Cpt . Dégailler,
Genève, sur « Ecureuil », 3' 55" ; 2.
Mlle Straumann, sur « Pou-du-ciel »,
4' 14"6.

Prix de Saint-Georges (concours
de saut difficile) : 1. Plt Steinmann ,
Zurich, sur « Umbria », 0 f . 2' 28" ;
2. Cpt . Mettler , Saint-Gall , sur « Mai-
nau », 2 f . 2' 34"2 ; 3. Lt Mylius,
Thoune , sur « Bodica », 2 f. 2' 51".

Prix de l'armée : 1. plt Steinmann ,
Zurich , sur « Umbria », 0 f. 2' 11"2 ;
2. Plt A. Luscher, Berne, sur « Po-
meranze », 0 f. 2' 37"8 ; 3. Major
Kuhn , Zurich , sur « Pou-du-ciel »,
4 f. 2' 20"2.

Championnat de Thoune (épreuve
de puissance) : 1. Lt Mylius , Thoune,
sur «Bigotry », 0 faute au second
barrage ; 2. ex-aequ o : Major Kuhn ,
Zurich, sur « Pou-du-ciel », lt Fehr,
Aarau, sur « Corona », et cpt. Mettler ,
Saint-Gall, sur « Mainau », 2 fautes
au second barrage.

Le Grand prix de Paris
Voici les résultats du Grand prix

de Paris qui avait une grosse impor-
tance pour la répartition des lots
d'une tranche de la loterie nationale:

1. « Clairv oyant », à M. Martinez
de Oz, monté par Semblât ; 2. « Do-
natello II », à M. F. Cesio , monté par
Gubellini ; 3. « Bonfalonier », au ba-
ron de Rothschild », monté par Ville-
court.

L 'athlétisme
Succès suisses à Anvers

L'équipe suisse qui s'est rendue au
meeting international d'Anvers a
réussi quelques belles performances
et a remporté quelques victoires.

Haenni a gagné le 200 mètres. Stu-
der le saut en longueur et Kunz le
110 mètres haies.

Voici les principaux résultats :
200 mètres: 1. Haenni , Suisse, 22".
800 mètres : 1. Kucharnki, Polo-

gne 1* 54"9 ; 6. Salvisberg, Suisse, 1'
58"6 (nouveau record suisse).

3000 mètres : 1. Maeki, Finlande,
8' 34" ; 5. Muflier, Suisse, 8' 52".

110 m. haies; 1. Kunz, Suisse,
15"4.

200 m. haies : 1. Bossmann, Belgi-
que, 25"7 ; 4. Kunz , Suisse.

Saut en longueur : 1. Studer, Suis-
se, 7 m. 19 après barrage (a sauté
7 m. 11 au barrage) i

Seize mille personnes ont assisté
dimanche à la seconde partie du
meeting dont voici les principaux
résultats : 100 mètres : 1. Haenni ,
Suisse, 10"6 ; 2. Sweeney, Angleter-
re , 10"7 ; 3. Studer, Suisse, 10"7 ;
5000 mètres : 1. Bikuri, Finlande.
14' 56" ; 4. Huttiker, Suisse, 15' 17",
nouveau record de Suisse ; 5. Muller,
Suisse, 15' 27"4, record de Suisse
égalé ; 1500 mètres : 1. Mostert, Bel-
gique, 3' 55"4 ; 8. Schottmann, Suis-
se ; h00 mètres p lat : 1. Riberts, An-
gleterre, 49" ; 5. Neuenschwander,
Suisse, 50"4.

Echos de tous les sports
ESCRIME. — Au cours de la der-

nière épreuve du tournoi de Paris,
la Suisse a été éliminée au premier
tour contre la France qui a gagné par
8 à 1. En finale, la Hongrie a battu
la Pologne par 7 à 2.

CYCLISME. — Le critérium pro-
fessionnel de Berne a été disputé
dimanche sur une distance de 124
km. Voici les principaux résultats:
1. Hans Martin, 38 p., 2 h. 55' 7" ;
2. Ch. Wyss, 29 p. ; 3. E. Buchwal-
der , 15 p.; 4. Erne, 14 p. ; 5. E. Buh-
ler, 10 p. ; 6. Soldati, 8 p.

Le tour de l'Emilie, 285 km., a été
gagné par del Gancia en 9 h. T de-
vant Vignoli et Gotti.

L'épreuve Paris-Limoges, 350 km.,
a été gagnée par Walchoot en 10 h.
53' 9" ; 2. Ronduel ; 3. Hardi quest.

Le Grand prix de Paris ; Les pre-
mières épreuves se sont déroulées
sur le stade municipal. Le prix Al-
fred Rigenne pour amateurs a été
gagné par Georget devant Rinaudin et
Chrétien. L'épreuve pour profession-
nels est revenue à van Vliet devant
Merkens. Se sont qualifiés pour les
quarts de finale : Scherens, Ghalliot ,
Richter, Gerardin, Faucheux, Mi-
ohard, van Egmont et von Vliet.

TENNIS : Voici les résultats de
samedi du tournoi de Wimbledon :

Simp les messieurs: von Craimm bat
Mako 6-0, 6-2, 6-3 ; Henkel bat Hare
6-4, 3-6, 3-6, 6-2, 6-3 ; Austin bat La-
croix 6-2, 6-0, 6-1 ; Grawford bat
Shaffi 6-4, 6-3, 8-6.

Nouvelles économiques et financières
BOURSE DE GENÈVE

Les chiffres seuls indiquent les prix faits
m = prix moyen entre offre et demande

d = demande o = offre
ACTIONS 35 juin 26 juin

Banque nation, suisse —.— —.—
Crédit suisse 688.50 689.—
Soc. de banque suisse 641.— 640.—
Générale élec. Genève 363.— 361.—
Motoi Columbus . . , 331.— m 333.—
Amer. EUT. Sec. priv. . 462.50 m 461.—
Hlspano American Ë. 340.50 341.—
Italo-Argentlne électr. 249.— 250.—
Royal Dutch 1032.— 1020.50
Industrie genev. gaz . 388.— 386.— d
Gaz Marseula -. . , . .  —.— —.—
Eaux lyonnaises caplt. 254.— —.—
Mines Bor. ordinaires 509.— 505.—
rotls charbonnages . . 263.50 267.— m
rrlfaU , , , 21.50 m 21.50 m
Aramayo mines . . . . 40.— 40.—
Nestlé i . . 1083.50 1077.50
Caoutchouc S. lin. , t 53.— 53.75
Allumettes suéd. B . . 27.50 m —.—

OBLIGATIONS
1 W •/, Fédéral 1927 —•— —•—
3 V. Rente suisse . . . —<— —;•—
8 V*. Chem. de fer AK 102.40 102.25
8 V. Différé 31° m "-50
i % Fédéra) 1930 . . . *£?¦*? _ •—
3 •/. Défense nationale 1°°-40 m 100 45
3hem. Franco-Suisse . *™S.— 536.50 m
} •/. Jougne-Eclépens 45î 487.50 m
3 M % Jura-Slmplon \°.\-~ 100.90 m
3 •/• Genève à Iota . wo./o 126.50 m
i % Genève 1899 . . . .„•„„ 515>—
3 ft Fribourg 1903 . . «"»¦"» 494.- d
1 % Argentine 1933 . 1°6-55 10840
i % Lausanne ""*•""¦ —•—
5 •/. ViUe de Rio . , . 151.50 m 151.50
Danube Save 48-40 48.—
5 % Ch. Franc. 1934 1130.— 1132.50 m
7 V, Chem. fer Maroc 1165.— d 1167.50 m
6 % Parts . Orléans —.— —'—
8 % Argentine oed. . —.— ~~*¦"¦
Crédit f. Egypte 1903 270.— 275.— d
Hlspano bons 6 % . . 347.60 m 346.— m
1 14 Totis char. hong. —.— —.—

Société holding Suchard S. A.,
à Llestal

L'exercice au 31 mars accuse un béné-
fice net de 376,076 fr., contre 208,407 fr.
précédemment. Les participations (dont
la principale est l'entreprise de Serrlè-
res, qui peut distribuer 5 pour cent con-
tre 4 pour cent), ont toutes bien travail-
lé, même en Allemagne, en Autriche et
aussi en France, où , cependant, la fi-
Uale ne prut répartir que 8 pour
cent contre 10. En Espagne, la fabrique

de Saint-Sébastien a dû Interrompre son
activité, mais la perte financière n'est
pas très sensible. En Italie (à Varese), à
Bucarest, à Londres, a Cracovle, les ré-
sultats se sont maintenus à peu près au
même niveau ; la participation polonaise
termine par un déficit. En Suède, la fi-
liale a augmenté son capital de 0,4 à 1
mluion de couronnes.
L'« Helvétla », société suisse d'assurances
contre les accidents et la responsabilité

civile, à Zurich
L'assemblée générale a approuvé le rap-

port de gestion et les comptes annuels ,
qui font ressortir un bénéfice net de
504,265 fr. (411,290).

Le montant des primes encaissées s'est
élevé à 12,417,987 fr. (12,198,676). -.«5

Suivant décision de l'assemblée, 11 a
été versé : 100,000 fr . au fonds de ré-
serve, ce qui porte celui-ci à 3,650,000 fr.;
70,000 fr. a la réserve socdale ; 100,000 fr.
au fonds de prévoyance du personnel.

Il est distribué un dividende de 7 pour
cent sur le capital versé, comme les an-
nées précédentes, et le solde de 114,606
francs est reporté à nouveau.

Dette publique Italienne
D'après l'estimation des milieux com-

pétents, la dette publique italienne au
30 avrU, y compris la dette flottante du
Trésor, s'élèverait à 130 milliards de li-
res. En tenant compte de la différence
de valeur de la monnaie, ce montant est
en augmentation de 40 pour cent sur celle
de 1914.

COURS DES CHANGES
du 26 juin 1937, à 12 heures

Demande offre
Paris 19.35 19.50
Londres 21.52 21.60
New-York 4.35 4.38
Bruxelles 73.60 73.90
Milan 22.70 23.15

» lires tour. —— 20.80
Berlin 174.40 175.20

> Registermi —.— 109.—
Madrid —.— — <—
Amsterdam .... 239.70 240.25
Vienne 81.20 82.10
Prague 15.15 15.30
Stockholm ... 111.— 111.50
Buenos-Ayres p 132.— 134.—
Montréal 4.35 4.38

Communiqué à titre Indicatif
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Vers la grève chez Sulzer
à Winterthour

Il s'agit d'un conflit de salaires
WINTERTHOUR, 27. — Samedi

soir, une assemblée de 1600 ouvriers
de la maison Sulzer a décidé à une
grande majorité de se mettre en grè-
ve sans poursuivre plus avant les
pourparlers concernant les salaires.
Toutefois la majorité requise des
deux tiers de tous les ouvriers per-
mettant de déclarer la grève n'ayant
pas été acquise, un vote sera orga-
nisé, lundi, dans tous les ateliers de
l'entreprise en vue de prendre une
décision.

NOUVELLES DIVERSES

Un conseiller d'Etat
lucernois démissionne

après 43 ans de pouvoir
LUCERNE, 27. — A la séance de

samedi du gouvernement lucernois,
le conseiller d'Etat Henri Walther
a donné sa démission.

Il a fait partie du Conseil d'Etat
depuis 1894 et est âgé de 75 ans. Il
se retire pour raison d'âge et de
santé et cessera ses foncti ons à la
fin cie l'année.

Les radicaux soleurois
se prononcent aussi contre

M. Stucki
SOLEURE, 27. — Le comité cen-

tral du parti radical du canton de
Soleure, réuni , a discuté de la réso-
lution Stucki, qu 'il a rejetée à l'una-
nimité. Le comité unanime s'est, tou-
tefois, prononcé en faveur de la pro-
position d'entente du comité central
du parti radical suisse, qui doit être
soumise à l'assemblée générale ex-
traordinaire le 11 ju illet à Olten .

Un alpiniste se tue
près d'Engelberg

ENGELBERG, 28. — Un accident
mortel de montagne s'est produit di-
manche au Sonniberggrat , au-dessus
de Palpe Armi, près d'Engelberg.
Deux alp inistes passaient l'arête sans
être encordés. L'un d'eux, M. Geor-
ges Dober , âgé de 21 ans, domicilié
à Reutbuhl, s'accrocha à un rocher
qui céda sous son poids, et fut pré-
cipité d'une hauteur de 200 m. dans
le vide. Son compagnon appela au
secours et put être sauvé par une
caravane qui lui jet a une corde.
Doher était typographe dans une im-
primerie argovienne.

SAINT-MORITZ, 27. — Trois auto-
cars des administrations postales al-
lemande, autrichienne et suisse, sont
partis samedi, de Munich, pour un
premier voyage à Saint-Moritz. Après
le passage de la frontière austro-al-
lemande, une réception offerte par
les autorités de l'Etat et les autorités
locales, eut lieu à Ehrwald, ainsi
qu'à Imst. Les localités avaient pa-
voisé pour la circonstance et des
corps de musique en costumes na-
tionaux se firent entendre. Partout
on exprima Fesipoir que la nouvelle
ligne automobile donne une activité
plus forte au tourisme dans les loca-
lités situées sur son passage.

Ce fut là aussi le leitmotiv des
discours prononcés au banquet offi-
ciel, organisé le soir, à Saint-Moritz,
par l'administration des postes suis-
ses.

Un sous-officier de cavalerie
condamné pour imprudence

par. le tribunal militaire
à Zurich

ZURICH, 27. — Un sous-officier
de cavalerie a comparu devant le
tribunal de division Va sous l'incul-
pation d'avoir provoqué des lésions
corporelles par imprudence.

Alors qu'il procédait, comme aspi-
rant sous-officier instructeur, à une
démonstration de fusil-mitrailleur à
l'école de sous-officiers cyclistes de
Winterthour, le 4 mai dernier, il uti-
lisa une cartouche qui n 'était pas
destinée à l'exercice. Un caporal
voulut répéter le mouvement démon-
tré, mais, pour une raison non en-
core établie, la cartouche explosa,
Un sous-officier fut gravement bles-
sé au visage et on dut lui enlever un
oeil.

Le tribunal a' condamné l'accusé;
dont les qualifications sont excellen-
tes, à deux mois de prison afvee sur-
sis pendant deux ans.

L'inauguration d'une ligne
automobile de Munich

à l'Engadine par l'Autriche

(De notre correspondant particulier)

Samedi soir a été donnée, & Lausanne,
dans le magnifique parc de Prélaz, la
première représentation de « Jeder-
mann ». C'est sur l'Initiative du curé
Haas que ces représentations ont été or-
ganisées et d'emblée le succès est ac-
quis. Pourralt-il en être autrement avec
des dévouements et des talents tels
que ceux mis à la disposition des orga-
nisateurs ! Et tout d'abord, louons sans
réserve, et complimentons sincèrement
M. Paul Pasquler qui a adapté l'oeuvre
à la scène romande, a dessiné les cos-
tumes, réglé la mise en scène et assume
avec un talent auquel 11 faut rendre
hommage le rôle difficile de Jeder-
mann. M. Paul Pasquler a fourni là un
travail considérable dont 11 s'est acquit-
té Jusque dans les plus petits détails
avec un rare bonheur. A ses côtés, les
« Compagnons de la Marjolaine » ont
fait honneur à leur réputation solide-
ment établie. L'orchestre « Odéon » ren-
forcé et les chœurs, sous la direction de
M. Stierlin-Vallon — qui a fait une
musique spéciale —, contribuèrent au
succès du spectacle de même que Mme
Marguerite Stlerlln-Vallon, soliste, et les
ballets d'enfants réglés par Mme Angèle
Porta.

L'œuvre est connue. Présentée dans le
cadre naturel de Prélaz avec une sim-
plicité qui accentue l'émouvante vérité,
« Jedermann » devait être Joué à Lau-
sanne. Le succès récompense mainte-
nant les talentueux organisateurs et
interprêtes. Hd.

«J E D E R M A N N  »
A LAUSANNE

Ne demandez pas un horaire ,
demandez

le Zénith

La misérable vie
de nos ancêtres

Au milieu des soucis de la vie ac-
tuelle, nous nous imaginons, non
sans

^ 
parfois une pointe de regret,

un âge d'or, depuis longtemps ré-
volu,- déroulant ses beaux jours dans
une nature n'ayant pas encore subi
la déformation, les outrages si vous
le voulez ainsi, de la civilisation.
Vivant des fruits des forêts, du lait
des troupeaux et des produits abon-
dants de la chasse, respirant une
atmosphère que nulle agglomération ,
nulle usine ne viciaient, l'homme
était alors, tout au moins si l'on en
croit les théories de certains hygié-
nistes, dans des conditions merveil-
leuses pour vivre longtemps avec
toute la force d'un corps trempé par
la lutte de chaque jour d'une exis-
tence presque animale.

Que nous reste-t-il de ces hom-
mes prodi gieux ? Des squelettes fos-
siles épars dans quelques gisements
mis à jour après des centaines de
siècles. Ces débris sont ceux d'une
humanité qui peuplait, chichement
sans doute, la terre bien longtemps
avant les Gaulois, les Celtes, les Ro-
mains, les Grecs et les Assyriens.
Des millénaires se sont déroulés,
nombreux, entre les premiers hom-
mes et les peuples dont un peu d'his-
toire nous est parvenu. Les squelet-
tes fossiles, souvent fort incomplets,
que les terrains de Cro-Magnon, de
Neanderthal, d'Obercassel ou de So-
lutré nous ont livrés, sont ceux de
l'homme préhistorique, des époques
moustériennes, paléolithiques ou
néolitiques.

Jadis Cuvier nous enseigna l'art
de reconstituer, avec un seul vestige
fossile, les fantastiques animaux des
ères géologiques qui précédèrent
l'homme sur la terre. Ne serait-il
pas possible de questionner de même
ces débris de nos ancêtres et, grâce
à leur abondance relative, recons-
tituer, non seulement l'aspect physi-
que de l'homme préhistorique, mais
aussi de savoir quelque chose de sa
vie ou de sa mort ?

C'est à cette tâche que se sont
attachés de nombreux savants :
Broca, Huxley, Roy, Moodie, Boule,
Baudoin , Paies, Mummery et tant
d'autres. Au premier rang de ces
chercheurs, nous devons nommer
un savant français, le professeur
Vallois, de la Faculté de Toulouse.
Regroupant autour de ses innombra-
bles travaux personnel s les résultats
de tous ceux qui ont contribué à
cette œuvre, il est parvenu à quel-
ques certitudes qui, pour le pro-
fane, sont assez inattendues.

I>'âge d'un, homme fossile
Déterminer l'âge atteint par un

homme fossile n'est pas chose aisée.
De nombreux indices montrés par
le squelette peuvent être interpré-
tés à tort ; c'est ainsi que l'usure
des dents donne des résultats illu-
soires, car il est certain que le rude
service demandé aux mâchoires des
premiers hommes, au cours de re-
pas dignes de bêtes fauves, devait
accélérer notablement la destruction
superficielle des molaires. La seule
base à peu près sûre dont on dis-
pose est le degré d'ossification des
jointures des os du crâne. De ré-
centes statistiques montrent qu'il est
possible de faire une évaluation as-
sez précise de l'âge atteint par un
individu par l'examen des soudures
crâniennes, celles-ci progressant len-
tement au cours de la vie et ne de-
venant complètes que dans la vieil-
lesse. La comparaison des divers ty-
pes humains actuels indique d'ail-
leurs que l'ossification se produit
d'autant plus vite que la race est
plus primitive ; elle devait donc être
précoce chez l'homme préhistori-
que.

Rassemblant donc les résultats de
l'examen de 173 squelettes fossiles,
le professeur Vallois a pu constater ,
chose surprenante mais certaine, que
trois individus seulement avaient dé-
passé 50 ans, aucun n'avait atteint
la vieillesse, la plupart n'avaient pas
dépassé 40 ans.

Nos malheureux ancêtres ne vi-
vaient donc pas longtemps ; la qua-
rantaine marquait, en général le ter-
me de la lutte qu'ils devaient soute-
nir contre les éléments. Nous, civi-
lisés, nous évoquons toujours la na-
ture sous les dehors charmants du
printemps ou de l'été, qui nous in-
vitent à nous y retremper. Pour nos
aïeux, elle était aussi la pluie, le
froid , la neige, la soif , la faim, les
bêtes féroces supportées sans abri ,
combattues sans armes. Au premier
déclin de leurs forces, ils étaient
frappés sans appel par des éléments
qu'ils n'avaient pas encore asservis.

Mais certains, direz-vous, peuvent
préférer la courte mais éclatante
existence de l'homme de jadis qui
disparaissait à la fleur de l'âge, en
pleine vigueur, à la longue et péni-
ble vie de l'homme moderne qui ne
va pas sans de nombreuses infirmi-
tés et sans la déchéance physique
de la vieillesse. Là encore, ils se
trompent lourdement.

L'évolution des maladies
La plupart des maladies à évolu-

tion lente, celles qui diminuent les
malheureux qui en sont frappés, en-
traînent souvent des modifications
des os qui se retrouvent après des
siècles dans les squelettes. La fossi-
lisation est en général si parfaite,
qu'elle conserve la contexture inté-
rieure des os et permet les recher-
ches microscopiques sur leurs cou-
pes. Le professeur Vallois s'est aussi
attaché à ces recherches et la docu-
mentation qu'il apporte sur la santé
de l'homme fossile contribue à nous
faire définitivement préférer notre
existence à celle des premiers hom-
mes.

De cet immense travail, il n'est
possible de citer que l'essentiel. Cer-
tains fléaux modernes, tels que la
tuberculose et la syphilis, étaient peu
répandus, sans toutefois être com-
plètement absents. Les maladies di-
tes « par carence », dues à une ali-
mentation par trop superficielle, le
rachitisme par exemple, n'existaient
pas.

Un terrible mal avait cependant

littéralement envahi l'humanité nais-
sante : l'arthritisme était développé
d'une façon effrayante sous ses for-
mes les plus graves et certainement
les plus douloureuses. Ce mal que
nous croyons souvent être la consé-
quence d'une alimentation trop co-
pieuse ou d'une vie trop sédentaire ,
bref , la rançon de la civilisation,
frappait nos ancêtres avec une vi-
gueur et une fréquence sans exem-
ples actuels . Ces jeunes hommes
que nous nous imaginons gagnant
leurs proies à la course, grâce à l'a-
gilité de leurs membres, étaient en
réalité de pauvres êtres que la vie
sous la pluie et les frimas alternant
avec le séjour dans d'humides ca-
vernes, avaient faits des infirmes
avant l'âge.

Pauvres aïeux fossiles. Ils évo-
quaient sans doute pour vous de
magnifi ques athlètes atteignant l'âge
le plus avancé sans rien perdre de
leur souplesse. Voici que ce mirage
s'efface et que les quelques lueurs
que nous avons maintenant sur eux
nous montrent des malheureux per-
clus de rhumatismes, à l'échiné rai-
die, aux membres déformés, qu'une
mort précoce attend , souhaitée peut-
être par leur intelligence naissante
comme la seule fin possible de leurs
souffrances.

La civilisation, même si nous n'en
excluons pas ses véritables excès,
parfois ses lamentables erreurs, n'en
reste donc pas moins la fée qui a si
profondément transformé notre mi-
lieu que notre vie en est, non seule-
ment presque doublée, mais aussi
débarrassée le plus souvent des in-
tolérables souffrances de l'homme
préhistorique. De nos jours même,
les statist iques, les tables de mortali-
té, montrent que la durée moyenne
de là vie humaine ne cesse de croî-
tre. Chose curieuse, alors qu'aux
temps préhistoriques, la vie moyen-
ne de la femme était plus courte que
celle de l'homme, c'est actuellement
l'inverse qui a lieu , de sorte que l'on
peut affirmer que la femme a plus
profité ou mieux su profiter de la
civilisation que l'homme.

• Quel rude réquisitoire contre ceux
qui voient dans le retour à l'état de
nature, à l'isolement dans une île
sauvage du Pacifi que, ou plus près
de nous, dans ces camps, dont on
s'est très justement moqué, la gué-
rison de tous nos maux. Certes, nous
exagérons souvent la contribution
que nous demandons à la civilisa-
tion , celle-ci devient parfois une
gêne, l'abondance de ses biens nous
pousse à des excès. Il reste cepen-
dant à son actif un solde formidable
de progrès positifs et indiscutables,
Les nier est vain, les repousser se-
rait revenir à une malheureuse hu-
manité errant sur la planète, acca-
blée par les fléaux de la nature..

Il faut nous rendre à l'évidence.
On peut jouer au Robinson pour un
temps, mais une telle vie ne saurait
constituer un idéal raisonnable. Si
l'œuvre de De Foë nous fait parfois
imaginer les agréments d'une pareil-
le existence, n'oublion s pas que ce-
lui qui a inspiré ce livre de notre
jeunesse, le malheureux Selkirk per-
du à Juan Fernandez, se tira bien
mal en point de son abandon. Ap-
prenons aujourd'hui que, pour avoir
tout ignoré de notre bien-être ac-
tuel , nos ancêtres mouraient jeunes
après une courte vie de souffrances.

Nous sommes civilisés, restons-le.

Carnet du jour
CINÉMAS

Chez Bernard : Puits en flammes.
Apollo : Le bébé de l'escadron.
Palace : Marchand d'amour.
Théâtre : Le fauve.

LA VIE NATIONALE
AFFAIRES FÉDÉRALES I

La délégation suisse
à la 18me assemblée

de la S. d. N.
BERNE, 27. — Dans sa séance de

vendredi, le Conseil fédéral a cons-
titué comme suit la délégation suis-
se à la 18me assemblée de la S.d.N.:
M. Motta , président de la Confédéra-
tion , chef du département po-
litique, chef de la délégation ;
le professeur Rappart , de Genève, et
le ministre Stucki, de Berne, délé-
gués ; MM. Klôti , de Zurich, conseil-
ler aux Etats, et Meili, conseiller na-
tional, de Bâle , suppléants, ce der-
nier en remplacement du conseiller
national Schneller, de Zurich, dé-
cédé ; le conseiller de légation Ca-
mille Gorgé est également adjoint à
la délégation comme suppléant .

Le Conseil fédéral se réserve de
nommer encore une femm e comme
expert pour les questions spéciale-
ment féminines.

Une nouvelle ligne
de poste automobile alpestre

BERNE, 27. — Une nouvelle ligne
de poste automobile alpestre s'ajou-
tera le 1er juillet prochain au ré-
seau suisse. C'est la ligne Munich-
Saint-Moritz.

Les cars suisses partiront chaque
jour des deux localités vers 7 heures
du matin pour arriver à leur but
vers 19 heures, soit après un voyage
de douze heures, par le col de Fern
et Landeck (Tyrol ) , avec un arrêt
d'une heure à midi. L'année der-
nière, c'était la ligne Saint-Moritz-
Bolzano qui avait été ouverte au tra-
fic postal. De cette dernière loca-
lité, d'autres communications pos-
tales automobiles partent pour la
traversée du col du Brenner ou par
les Dolomites et le Gross-Glockner,
ce qui permet des voyages circulai-
res à grande échelle.

de lundi
(Extrait du Journal «Le Radio »)

SOTTENS : 12.29 , l'heure. 12.30, ln-form. 12.40, disques. 13 h., le billet dela semaine . 13.05, mélodies de Schu-
bert. 13.15, orgue de cinéma. 16.59,
l'heure. 17 h., chant. 18 h., cours de
tricotage. 18.15, causerie sur le maquil-
lage. 18.30, intermède. 18.40, les échecs,
19 h., causerie sur l'Egypte et son évo-
lution. 19.20, intermède. 19.25, micro-
magazine. 19.50, lnform. 20 h., cours
d'Initiation musicale. 20.25, concert J.-S.
Bach. 20.55, poèmes. 21.20, orchestre degenre. 21.40, les travaux de la S.d.N. 22
h., pour les Suisses à l'étranger.

Télédiffusion : 8.30 (Bordeaux), or-
chestre. 11.30 (Tour Eiffel), disques. 12
h. (Lugano), disques. 13.50 (Lyon), dis-
ques. 14 h. (Vienne), concert.

BEROMUNSTE R : 12 h., musique gale.
12.40. airs d'opérettes. 17 h., chant. 18
h., avec les plantes et les bêtes. 18.05,
piano. 18.50, disques. 19.20, causerie sut
les jeux mystérieux de Salzbourg et
Elnsledeln. 2o h ., causerie sur Rhelnau,
21.30, airs d'opéras. 22 h., pour les Suis-
ses à l'étranger.

Télédiffusion : 13.30 (Vienne), con-
cert. 14 h., concert. 16.05, airs de films
sonores. 23.15 (Cologne), concert. 24 h.
(Francfort), airs d'opérettes.

MONTE CENERI : 12 h . et 12.40, con-
cert varié. 17 h., chant. 20.10, airs d'o-
péras. 20.25 , concert. 21.05, guitare ha-
waïenne. 21.15, musique légère. 21.45,
disques. 22 h., pour les Suisses à l'é-
tranger.

Télédiffusion progr. européen poui
Neuchatel : 13 h. (Grenoble), orchestre.
15 h. (Toulouse), orchestre. 16 h. (Stras-
bourg), piano et violon. 17 h. (Lyon),
clavecin et chant. 17.45 (Lyon), poui
les malades. 19.45, disques. 20.30, airs
d'opérettes. 22.45 (Paris), disques.

RADIO PARIS : 12 h. et 13.45, musi-
que variée. 14.30, disques. 17 h., musi-
que variée. 19.10, violon. 20.15, «La Sa-
maritaine ». onéra de Rostand .

LUXEMBOURG : 13.45, chant.
STRASBOURG : 16 h., piano et vio-

lon.
PARIS P.T.T. : 16 h., orgue. 18.15,

violoncelle.
MILAN : 17.15, piano. 21 h., orgue.
HAMBOURG : 18 h., musique de

chambre.
DROITWICH : 18.40, musique de

chambre. 21.40, « Don Juan de Mara-
na », opéra de Goossens.

STUTTGART : 19.30, « Le Trouvère »,
opéra de Verdi.

BRUXELLES : 20 h., « C'est Nanette »,
comédie musicale de Hlllier.

TOULOUSE PYR. : 20.30, concert sym-
phonlque.

PRAGUE : 20.40, concert .
MUNICH : 21.10, concert symphonl-

que.
VIENNE : 21.40, chant.

Emissions radiophoniques

ZURICH, 27. — Le tribunal de
district de Zurich a rendu son ju-
gement dans le procès en falsifica-
tion de vin, dont nous parlions dans
notre numéro de mercredi. Les deux
principaux accusés, des fabricants
tessinois de vin artificiel, avaient
fabriqué, l'un 1,800,000 litres et l'au-
tre 700,000 litres de vin frelaté, qui
furent mis clans le commerce. Us
ont été condamnés, le premier à six
mois et le second à trois mois de
prison avec sursis et chacun à 3000
francs d'amende. Un autre Tessinois
a été condamné à un mois de prison
sans sursis, parce que déjà condam-
né, et un quatrième à trois mois
de prison avec sursis.

Quatre marchands de vin zuricois
ont été reconnus coupables seule-
ment d'infraction à l'ordonnance
sur les denrées alimentaires, la preu-
ve n'ayant pu être faite qu 'ils aient
su que le vin était frelaté. Par con-
tre, ils n 'ignoraient pas la fausse
appellation des produits. Ils ont été
condamnés chacun à des amendes
de 500 à 2000 francs. Un autre ac-
cusé, déjà condamné, devra faire
deux semaines de prison.

Tous les inculpés ont été condam-
nés à des amendes de 200 à 2000 fr,
Une amend e de 2000 fr. a été infli-
gée aussi au fournisseur, domicilié
à Bâle, des ingrédients utilisés pour
la fabrication du vin.

L'épilogue du procès
de falsification des vins

à Zurich

— Maman, descends ! La boutique
est p leine de monde.



A l'établissement cantonal
de Ferreux

Dans nos institutions

On nous écrit :
Le 42me rapport annuel de l'établis-

sement cantonal, qui a été adopté par
le conseil d'administration du fonds de
réserve et de secours des communes,
dans sa séance du 20 mai dernier, men-
tionne dans son tableau statistique 92
entrées en 1936 et 97 sorties. Parmi
celles-ci, nous comptons un nombre re-
lativement élevé de malades guéris (15)
et améliorés (19). L'effectif au 31 dé-
cembre dernier était de 369 malades.

La chronique du rapport relate les
différents travaux d'entretien , les amé-
liorations entreprises au cours de l'an-
née et les faits divers survenus au long
de cet exercice.

Plusieurs témoignages ont été remis
de la part de la société suisse de psy-
chiatrie aux employés ayant cinq ans
de service.

L'hospice de Ferreux déplore la mort
de M. Maurice Berger , contrôleur des
communes et secrétaire de la commis-
sion de surveillance pendant 22 ans. Ce
dernier a été remplacé par M. Paul Ro-
gnon, son successeur au contrôle des
communes.

L'année 1936 a vu éclore la nouvelle
loi sur le placement et la protection des
personnes atteintes d'affections menta-
les, que le Grand Conseil a adoptée,
dans sa séance du 19 novembre. Par cet-
te nouvelle loi , les asiles et cliniques
psychiatriques sont mis sur le même
pied que les hôpitaux ordinaires et les
entrées et sorties des malades se font
sans formalités spéciales.

Le déficit annuel, prévu à 53,203 fr.,
s'est élevé en réalité à 67,142 fr. 18. Ce
dépassement est dû en partie au fait
qu 'on sollicite de plus en plus des ré-
ductions de taux de pension et, d'autre
part, au renchérissement des denrées de
première nécessité. La ferme et le jar-
din ont, comme chaque année, livré à
l'établissement les produits de leurs cul-
tures.

Les dons en nature et ceux en espè-
ces, bien qu'en régression, ont permis
d'offrir aux pensionnaires les gâteries
habituelles aux Jours de fête et l'on ne
saurait assez remercier tous ceux qui ,
d'une manière ou d'une autre, s'intéres-
sent au sort des pensionnaires de l'éta-
blissement cantonal.

Le rapport annuel se termine par la
publication des discours et paroles de
bienvenue, prononcés dans la salle des
fêtes, lors du congrès des médecins alié-
nistes et neurologistes de France et des
pays de langue française, à son passage
dans notre pays.

LA VILLE f
AU JOUR LE JOUR

. '¦ ... U y avait erreur
La presse suisse a commenté avec

abondance — et elle a eu raison —l'honnêteté d' une jeune danseuse
suisse, Mlle Mill g Muller qui, à l'Ex-
position de Paris, a rendu sponta-
nément à sa propriétaire un bijou
de 300,000 francs français qu'elle
avait trouvé dans une allée. En un
temps où tant d' e f for t s  et tant d'ar-
gent sont dépensés pour présenter
notre pags sous un jour avantage ux,
ce geste a dû faire une certaine im-
pression sur les étrangers qui visi-
tent l'exposition.

Or, le bruit courut samedi, à Neu-
chatel , que Mlle Mill g Muller était
précisément parmi les danseuses en-
gagées à l' occasion de la fê te  f é d é -
rale de ggmnastique aux nationaux.
Bien des gens s'en furent la congra-
tuler, mais, avec une bonne grâce
dont il faut  la louer; la jeune artiste
qui se produisait sur la plac e de fê-
te, détrompa tout le monde. Seule ,
une confusion de nom a pu faire
naître cette erreur. La danseuse neu-
châteloise est Mlle Lilg Mulle r, du
Locle, tandis que celle de l' exposi-
tion s'appelle Millg.

On pouvait se tromper de ça. L 'em-
pressement mis p ar certains à vou-
loir féliciter cette jeune f i l le  prou-
ve bien que l'honnêteté n'est point
une vertu si oubliée qu'on le dit.

L'Union des installateurs électriciens
de Suisse romande s'est réunie à Neuchatel

Depuis que les difficultés de ce
temps leur ont imposé de se réunir
en associations ¦— l'union ne fait-elle
pas la force ? — tous ceux qui jouent
un rôle dans la vie active du pays
ont pris l'habitude de se réunir une
fois l'an dans un endroit choisi d'a-
vance. Cette habitude, renouvelée
des « compagnonnages » de jadis,
leur permet d'éprouver leurs forces,
de prendre des décisions qui garan-
tiront leurs droits, et de renouer des
liens amicaux qui ne sont pas moins
importants, dans une profession, que
l'observance des règles profession-
nelles.

Le spectacle de ces manifestations
est toujours réconfortant, car il nous
montre un des mille et un aspects
de

^ 
la vie économique du pays, en

même temps qu'il nous rend plus
familiers l'effort et la volonté de
triompher dés difficu ltés qui ani-
ment tous ceux qui travaillent.

Ce spectacle, l'Union des installa-
teurs électriciens de Suisse romande
nous l'a offert samedi, au cours d'u-
ne manifestation dont on souhaite-
rait que beaucoup de celles auxquel-
les la presse est conviée fussent à
son exemple.

Une cinquantaine de membres de
cette importante association, venus
de Genève, de Vaud et de toutes les
parties du canton de Neuchatel, se
réunirent à 10 heures, samedi matin,
sous la présidence de M. Ducommun,
de n otre ville, secondé par M. Vuil-
lomenet — qui excellent, l'un et l'au-
tre, à créer cette atmosphère de cor-
diaUité indispensable en pareil cas.
La journé e commença par une pas-
sionnante visite de la Favag, sous la

direction de M. P. Guye qui, avec
courtoisie et clarté, sut faire revivre
pour ses hôtes les débuts de cette
importante entreprise et tout ce
que l'industrie électrique en Suisse
lui doit. Il y aurait beaucoup à dire
et à rappeler de cette maison où —
le sait-on ? — en 1879 déjà, on fai-
sait des expériences de télédiffu-
sion... ; mais cela nous entraînerait
si loin qu'il nous faut y renoncer.

Nos hôtes, auxquels s'était joint
M. Emmanuel Borel, conseiller com-
munal, s'en furent ensuite en autocar
le long du lac jusqu'à Saint-Aubin
où, dans l'accueillant hôtel Pattus,
un excellent repas leur fut servi.
Comme il se doit, on discuta de
questions professionnelles... ; mais
on le fit s,ur le ton de l'amitié.

Tour à tour, M. Rauch, président
central de l'Union suisse des instal-
lateurs électriciens, M. Kaegi, avocat
de l'association, M. Favre, président
de la section de Genève, M. Dusser-
re, président de la section vaudoise,
prononcèrent de fort aimables paro-
les auxquelles répondit M. Ducom-
mun , président de la section dé Neu-
chatel. M. Emmanuel Borel , direc-
teur du service de l'électricité, élar-
git le débat en parlant de la situation
des électriciens à Neuchatel et des
rapports que son service a avec eux.

On quitta Saint-Aubin après avoir
dégusté un vin offert par le Con-
seil communal de Neuchatel. Puis
on s'eu fut à Plan Jacot, où la jour-
née se termina le plus aimablement
et le mieux du monde.

Encore un bon souvenir que beau-
coup emporteront de Neuchatel. (g)

Une réception
de journalistes français

La réception à Neuchatel des ré-
dacteurs de journau x quotidiens et
d'organes de clubs touristiques de
Lyon et du midi de la France a plei-
n ement réussi.

Samedi à 16 h., un car postal ame-
nait nos hôtes qui avaient effectué,
sous les auspices de l'Office natio-
nal suisse du tourisme, une randon-
née en Suisse, dont l'itinéraire se
terminait à Neuchatel. Ils furent re-
çus au nom de la ville par M. Ch.
Perrin , président du Conseil com-
munal, et au nom de l'A.D.E.N. et
des clubs d'automobilistes de Neu-
chatel par MM. H. Haefliger, A. Amez-
Droz, Ed. Kuffer , A. Lombard, G.
Perrenoud, M. Etienne et M. Wol-
frath. La petite caravane monta en
funiculaire à Chaumont, dont le pa-
norama, malgré la brume voilant les
Alpes, fut fort admiré. Puis l'on as-
sista, au Stade, à quelques passes de
lutte de la fête fédérale, où nos con-
frères français firent connaissance
avec un sport traditionnel des an-
ciens cantons suisses.

Un banquet des plus animés de-
vait terminer cette brève mais fort
agréable prise de contact entre la
Provence, la vallée du Rhône et le
pays neuchâtelois. Paroles de bien-
venue de M. Haefliger, réponse de
M. Thomas, de Marseille, discours
de M. Charles Perrin qui , rappelant
quelques souvenirs, magnifi a l'ami-
tié franco-suisse et franco-neuchâ-
teloise. Puis, tout au long de la soi-
rée, on fut heureux de part et d'au-
tre de faire plus ample connaissan-
ce. Le canton de Neuchatel est hélas
trop peu connu de nos voisins de
France. L'existence de notre ville
était jusqu'à samedi quasi ignorée
de nos hôtes d'un jour. Il a suffi
de quelques heures pour qu'ils s'en
déclarent enchantés et nous fassent
l'amitié dé nous dire qu'ils s'y trou-
vaient presque chez eux. Aussi ne
peut-on que féliciter l'A.D.E.N. de
son excellente et profitable initia-
tive qui a conquis à notre cause de
nouveaux amis.

VAL-DE -TRAVERS
FLEURIER

Inauguration
du nouveau foyer sans alcool
(c) C'est dans une atmosphère em-
preinte de cordialité que se déroula
vendredi soir la réunion d'inaugu-
ration du nouveau foyer sans alcool
qui transféra ses locaux de la place
d'Armes à la place du Marché.

Au milieu d'une nombreuse assis-
tance, Mme Ph. Jàvet, présidente de
la Ligue des femmes abstinentes,
prend la parole et souhaite à tous
une cordiale bienvenue. Puis après
un culte du pasteur Lâchât, dans
lequel celui-ci parla notamment de
l'amour du prochain, M. J. Càvin
retraça l'historique des restaurants
sans alcool de Fleurier. M. John
Favre, au nom du Conseil commu-
nal, M. Ch. Guye au nom du Collège
des Anciens, M. Ph. Javet , professeur,
Mme W. Grisel prirent tour à tour
la parole et exprimèrent leur inté-
rêt à l'œuvre de relèvement pour-
suivie par la ligue. La réunion fut
agrémentée par de fort jolis chants
exécutés par Mme V. Bolle , Mme Eli-
sabeth Jequier et par Mlle Suzanne
Perret.

| VALLÉE DE LA BROYÊT
PAYERNE

I<es comptes de la ville
(c) Le ConseU communal s'est réuni Jeu-
di pour entendre le rapport de la commis-
sion de gestion. Les points suivants sont
a relever.

Lô budget prévoyait 641,000 fr. en re-
cettes et 668,000 fr. en dépenses . Les
comptes exacts accusent 805,400 fr. aux
recettes et 803,557 fr. aux dépenses, ce
qui laisse un boni de 1849 fr.

L'importance de la récolte des vignes,
de 61,000 litres, a donné une augmenta-
tion de recettes de 27,000 fr., pour un
prix total de vente de ' 95,300 fr. Les frais
d'entretien et de culture des vignes de
la vlUe de Payerne se sont élevés à 53,600
francs. Les forêts nous ont rapporté 500
francs et 43,500 fr . ont été dépensés pour
différents travaux de chômage.

Le service de la voirie a coûté a la
ville la somme de 22,500 fr. Les taxes des
foires et marchés fournissent aux recet-
tes 14,640 fr. et la taxe des spectacles
3645 fr.

L'impôt poux les pompiers se monte à
4500 francs, les dépenses pour le service
du feu à 4450 fr .

L'installation des hydrantes et l'ame-
née de l'eau sur . la place d'aviation ont
coûté 61,000 francs ; sur cette somme,
il faut déduire 27,468 francs de la caisse
d'assurance contre l'Incendie et 3560
francs, subside de la Confédération et de
l'Etat de Vaud.

Au chapitre des cultes et Instruction,
les écoles primaires et enfantines coûtent
68,500 fr „ l'école ménagère 3150 fr., le
coUège 27,000 fr. et l'enseignement pro-
fessionnel 1500 fr .

La fortune communale au 31 décembre
1936 se monte a 1,839,858 fr. Celle de la
bourse des pauvres atteint 152,384 fr. avec
44,856 fr. de dépenses.

Infirmerie
(c) Le comité de surveillance de
l'infirmerie de la Broyé a enregistré
deux legs, soit un de 2000 francs de
la part d'un ancien membre, M. Hen-
ri Fivaz, fabricant , décédé, et la fa-
mille de M. Alexandre Cailler, an-
cien conseiller national , a légué la
somme de 2000 fr. pour notre infir-
merie.

Une nouvelle construction est pré-
vue par l'agrandissement des bâti-
ments actuel s, ce qui occasionnera
de grands frais. Aussi, le comité a-t-il
décidé de fixer la grande vente an-
nuelle au 5 novembre prochain.

Huit cent trente-quatre malades
ont été soignés en 1936.

Un camion dans un ravin
(c) Les ouvriers de la gravière de
Villarzel près Payern e chargeaient
un camion appartenant à M. Ca-
tellani, entrepreneur à Granges. Pour
une raison encore inconnue, le ca-
mion se mit subitement à reculer
dans la direction du ravin de Ma
« Rappaz », profond d'une vingtaine
de mètres.'. -

L'ouvrier qui était à l'arrière du
véhicule eut heureusement la présen-
ce d'esprit de sauter avant que le
camion se mit à dégringoler rapide-
ment la pente.

Les dégâts matériels sont impor-
tants ; c'est fort heureux qu 'il n'y
ait aucune victime.

Une démission
(c) M. Frédéric Ney, directeur des
écoles de Payerne, vient de faire
parvenir aux autorités compétentes
sa démission de directeur des écoles
de Payerne pour le 30 septembre
prochain.

C'est en 1920 que M. Ney fut nom-
mé directeur, après avoir suivi tous
les échelons de la hiérarchie sco-
laire. C'est avec regret que la ville
de Payerne se séparera de lui, car M.
Ney fut toujours un homme de grand
dévouement pour la cause des en-
fants et celle des parents.

VIGNOBLE |
CORCEIO.ES

N'oubliez pas vos signaux
(c) Dimanche, à la tombée de la
nuit, un automobiliste chaux-de-fon-
nier qui venait de franchir le pas-
sage à niveau en aval de la gare
Corcelles'-Peseux vira subitement à
gauche en oubliant d'actionner la
flèche réglementaire. Au même mo-
ment arrivait eh sens inverse un
motocycliste d'Yverdon qui circulait
avec son épouse sur le siège arrière
de la machine.

Surpris par la manœuvre inatten -
due de l'auto, le motocycliste fit
l'impossible pou r s'esquiver à sa
droite. Il évita de justesse la voiture,
mais non pas une bordure de voie de
garage contre laquelle la moto vint
buter. Des passants s'empressèrent
auprès de la passagère de la moto,
la transportèrent chez un médecin
du voisinage où il fut constaté qu'el-
le sortirait de cette aventure sans
grand' mal, à part une commotion.
O.uant à la moto, elle a subi de sé-
rieux dégâts.

LE LANDERON
Nominations

Dans sa séance du 25 juin 1937, le
Conseil d'Etat a nommé M. Louis
Varnier, inspecteur-suppléant du bé-
tail du cercle de Landeron-Combes
(No 8), aux fonctions d'inspecteur
du bétail de ce cercle, en remplace-
ment de M. Louis Varnier père, dé-
cédé.

Il a également nommé M. Henri
Frochaux, agriculteur, au Landeron,
aux fonctions d'inspecteur-suppléant
du bétail du cercle de Landeron-
Combes, en remplacement de M.
Louis Varnier, nommé inspecteur.

PESEUX
Conseil général

(c) L'autorité législative de Peseux a te-
nu séance vendredi soir sous la prési-
dence de M. P. Walder , président. Elle a
procédé en début de séance à la nomina-
tion de son bureau pour la période ad-
ministrative 1937-1938.

A l'unanimité les membres suivants
ont été désignés : président : M. Henri
Vaucher (soc.) ; 1er vice-président : M.
Philippe Jeanneret (11b.); 2me vice-pré-
sident : M. Charles Dubois (rad.); secré-
taire : M. Henri Schenk (rad.); vice-se-
crétaire : M. A. Reymond (soc.) ; ques-
teurs : MM. Louis Duvanel (rad.) et
Jean DuBols (11b.).

La commission du budget et des comp-
tes composée de 9 membres a également
obtenu l'unanimité des suffrages. En font
partie : MM. F. Boudry, M. Weber , A.
Maggl, R. Perret, A. Berthoud, E. Hun-
zlker, W. Tschanz, A. Reymond et W.
Schneltter.

Le Conseil général vote ensuite sans
discussion l'octroi d'un crédit de 2000 fr.
afin de permettre au Conseil communal
de subventionner des travaux de trans-
formations, réfections et rénovations de
bâtiments privés situés sur territoire de
Peseux et ceci conformément à l'arrêté
du Conseil fédéral du 23 décembre 1936.

L'exécutif reçoit également les pou-
voirs nécessaires pour l'obtention de deux
crédit* •• le premier de 10,000 tr. permet-
tant de remplacer la conduite de gaz de
la Grand'Rue d'un diamètre de 100 mm.
par une nouvelle tuyauterie de 200 mm.
ce qui , de l'avis des personnes compé-
tentes, supprimera le manque de pres-
sion constaté dans les quartiers nord et
est du village. Le second crédit de 6000
francs permettant d'aménager la chaus-
sée de la rue Principale une fois que la
Compagnie des trams aura procédé à la
réfection de la vole sur le parcours égli-
se de Peseux-malson de Commune.

Notons que le nouveau tracé des rails,
au milieu de la chaussée, facilitera gran-
dement la circulation dans un quartier
qui présente certains dangers pour les
usagers de la route.

RÉGION DES LACS |
BIENNE

La deuxième braderie
biennoise

(c) Favorisée par le beau temps, la
deuxième braderie biennoise a con-
nu un gros succès. Les dizaines de
milliers de visiteurs venus du de-
hors, qui par chemin de fer , qui
qui par véhicule à moteur, qui à bi-
cyclette, qui à pied, ont été en-
chantés du magnifique cortège qui
parcourut nos rues principales. Les
chars de fleurs, notamment, ont été
fort admirés ; une mention spéciale
doit être adressée à la Société neu-
châteloise, qui représenta en un
camion décoré et suivi de costumes
du canton , la célèbre fondu e. Les
jeunes accordéonistes, les femmes
seelandaises — et j'en passe — fu-
rent aussi fort acclamés.

Dans les rues, les bradeurs ont eu
fort à faire. A la place centrale, le
« Pro Ticino » avait installé une
taverne tessinoise et â côté un j eu de
boules également tessinois ; ces éta-
blissements connurent une très gros-
sie animation.

 ̂
'Visiteur inaccoutumé

(c) Dima nche, vers 13 heures, un
ballon libre, battant pavillon suisse,
a _ passé au-dessus de notre ville. La
bise soufflant , ce sphérique a été
poussé en direction ouest.

MORAT
Le tir historique

(c) Dimanche a eu lieu pour la hui-
tième foi s le tir historique de Mo-
rat. Le tir organisé par un comité
« ad hoc » a régulièrement lieu le pre-
mier dimanche après le 22 juin , date
de la bataille de Morat. La ville se
trouve ainsi encore parée de toutes
ses décorations pour recevoir les 900
tireurs accourus de toutes les par-
ties du pays.

A 8 heures, ils se rendent en cor-
tège, aux sons des fifres et des tam-
bours, sur la colline historique
d'où partit en 1476 l'attaque des
Suisses. Un culte patriotique est cé-
lébré et, cette année, l'abbé Bovet
avait composé un choeur en allemand
et en français, afin que toute l'assem-
blée puisse le chanter.

Voici les résultats: 1. Bienne, So
ciété d'artillerie, Barbara , 234 p.
2. Berne, Bodenmunzi , 228 p.; 3
Langenthal, Hinterberg, 226 p.; 4
Berne, Militârschutzen, 215 p.; 5
Bunipliz, Bubenberg, 209 p;. 6
Bramberg, Militârschutzen , Sternen
berg, 204 p.

CHAMPION
Grave chute

de deux motocyclistes
(Sp.) Samedi soir, peu après 22
heures, une motocyclette montée par
deux personnes et se dirigeant en
direction de Neuchatel est sortie de
la route à l'un des derniers tour-
nants du ^village de Champion.

Les deux occupants de la moto,
MM. Aloïs Daffi et Reymond Schmidt,
de Fribourg, ont été violemment
projetés sur la chaussée. Un méde-
cin donna les premiers soins aux
blessés qui furent ensuite transpor-
tés à l'hôpital d'Anet.

D'après les renseignements que
nous avons pu obtenir , M. Schmidt ,
le conducteu r de la moto, souffre
d'une fracture du crâne, tandis que
son camarade, M. Daffi , ne porte
que des contusions superficielles . La
gendarmerie a ouvert une enquête.

VAL-DE-RUZ
LES HAUTS-GENEVEYS

En rentrant son foin
(c) Un agriculteur de notre localité
a été, vendredi , coincé entre un char
de foin et un mur. L'intervention du
médecin fut nécessaire et l'accidenté
s'en tire avec deux côtes cassées. Il
est astreint au repos complet pen-
dant quelques semaines. Le moment
n'est certes pase propice, alors que
les foins battent leur plein.

Du bétail empoisonné
(c) Mercredi dernier, un agriculteur
dut faire venir le vétérinaire pour
son bétail . L'on constata , au premier
abord que quatre vaches souffraient
de coliques violentes. Deux bêtes du-
rent être abattues tout de suite et
le vétérinaire constata un empoison-
nement. Immédiatement, il ordonna
les remèdes nécessaires pour sauver
les autres bêtes et le traitement pa-
raît avoir réussi. Cependant , les cau-
ses de cet empoisonnement restèrent
mystérieuses. L'agriculteur croyait
à la malveillance, mais l'enquête a
écarté cette supposition.

Le service communal de la voirie
avait, le jour précédent , arrosé les
herbes des bords de la route avec
un produit chimique pour désherber,
Ce bétail aurait mangé de cette her-
be et le résultat ne s'est pas fait at-
tendre. C'est la première hypothèse
plausible pour le moment.

Conseil général
(c) Dans sa séance du vendredi 25 cou-
rant, le ConseU général a, après lecture
et examen minutieux, adopté les comptes
de l'année 1936. Ceux-ci bouclent par un
déficit de 17,485 fr. 22, Inférieur de
3329 fr. 78 sur les prévisions budgétai-
res.

Dans son rapport détaillé, le ConseU
communal expose que dans ce déficit sont
comprises des non-valeurs sur arriérés
des années 1930 à 1936 pour une somme
de 12,697 fr. 40 ; des actes de défaut de
biens étant déUvrés, U était inutile de
continuer à compter avec ces arriérés.
TJn gros débiteur, dans le chapitre forêt,
accuse déjà une somme de plus de dix
mille francs.

Les amortissements impayés par suite
de sursis, chiffrent par 14,100 francs, et
les Intérêts ' des emprunts impayés par
6339 fr . 30.

En 1936, le ConseU communal a, par
trois fois, présenté des projets d'augmen-
tation de l'impôt , et par trois fols ces
projets ont été frappés de référendum.
Lecture est donnée du rapport de l'ex-
pert délégué par le tribunal cantonal , en-
suite de demande d'allégement. Ce rap-
port conclut à une demande d'applica-
tion de l'article 16 de la loi du 31 mars
1936, autrement dit à la nomination d'un
commissaire.

Le Conseil communal donne connais-
sance de sa réponse et conclut de sur-
seoir & la nomination de ce commissaire,
attendu que les mesures signalées dans
son rapport ont déjà été prises pour
1937. C'est le 5 JulUet prochain que le
TribunaJ ean/tonal statuera.

Le ConseU général autorise la commu-
ne à faire un échange de 200 mètres car-
rés de terrain avec le nouveau propriétai-
re du domaine de Tête de Ran. ri charge
aussi le ConseU communal d'examiner sé-
rieusement la demande d'amenée de l'é-
lectricité à Tête de Ran , moyennant que
cette Installation soit rentable.

Dans les divers, des renseignements
sont demandés à propos des travaux pro-
jetés pour la construction d'un passage
sur voles a l'ouest du village.

Une série noire
en pays fribonrgeois

Deux électrocutions...
Samedi soir, vers 18 heures, la

tannerie Deillon, rue de la Neuvevil-
le, à Fribourg, a été le théâtre d'une
double électrocution.

Un ouvrier du nom de Briilhart,
âgé de 66 ans, qui était occupé dans
le sous-sol de la tannerie, ayant, se-
lon toute présomption, manipulé une
lampe électrique portative défectueu-
se, a été foudroyé par le courant.

Comme on venait faire la levée du
corps, Ie patron de la tannerie, M.
Deillon, voulut éclairer l'employé
des pompes funèbres : il pri t à son
tour la lampe en question et tomba
comme une masse. Deux médecins
pratiquèrent la respiration artifi-
cielle pendant deux heures, mais
sans succès. M. Deillon était âgé de
38 ans et père de trois enfants.... et une collision mortelle

Dans la nuit de vendredi à same-
di, vers 22 h. 30, alors qu 'il circulait
à vélo près de Rue (Glane), un cy-
cliste, M. Joseph Vaucher, âgé de 49
ans, marié et père de huit enfants,
s'est jeté contre une automobile con-
duite par M. Demierre, banquier à
Rue. Relevé avec une grave fracture
du crâne, le blessé fut transporté
d'urgence à l'hôpital cantonal de
Fribourg, où il mourut peu après son
arrivée.

Près de Bulle,
un sapin, prêt à l'abatage,
tombe sur un jeune homme

et le tue
(c) Des bûcherons de Vuadens près
de Bulle avaient travaillé , samedi,
dans la forêt de la Part-Dieu , à
l'abatage de sapins. Le travail n 'é-
tant pas terminé, plusieurs jeunes
gens allèrent bricoler, dimanche,
dans la forêt . A la suite d'un coup
de vent , un des sapins prêt à l'aba-
tage tomba et une grosse branche at-
teignit M. Progins, de Daily, âgé de
29 ans.

M. Progins eut la nuque littérale-
ment brisée et mourut sur le coup.

xVouvelles jurassiennes
— A Porrentruy, Mme B. qui , ain-

si que nous l'avons annoncé , fut vic-
time de la morsure d'un singe subit
un vrai martyre. Mercredi on a dû,
afin de conjurer l'effet de la gan-
grène, lui couper la seconde main .

MOUTIER
Grave chute d'un cycliste

(c) En descendant à bicyclette du
Pichoux sur Moutier, quelques jeu-
nes gens, à un virage, firent une
chute. Un de ceux-ci, venant du Lo-
cle, nous dit-on , a été relevé avec
une fracture du crâne. Il a été trans-
porté à l'hôpital de Moutier .

JURA BERNOIS
—————————————^——>

CHAPEAUX
ROBES. MANTEAUX
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Ce camp, qui a eu lieu les 26 et 27
juin à la Chaux-de-Fonds, a connu
une activité particulière car il mar-
quait le 25me anniversaire de la
fondation du mouvement scout en
terre romande. A cette occasion , de
nombreuses délégations d'autres can-
tons se sont jointes aux éclaireurs
neuchâtelois.

Samedi, après l'installation du
camp, a eu lieu le traditionnel feu
autour duquel fut célébré l'anniver-
saire scout.

Dimanche matin eurent lieu les
compétitions prévues au programme
et après le culte interecclésiastique
au Temple national, les quelque 80Q
éclaireurs défilèrent dans les rues
de la Chaux-de-Fonds.

L'après-midi du dimanche fut con-
sacré aux concours sportifs et tech-
niques, qui furent suivis avec intérêt
par un nombreux public. A 16 heu-
res, les troupes se rassemblèrent au-
tour de leur drapeau pour prendre
connaissance des résultats de la
journée. M. Humbert , conseiller d'E-
tat, adressa le salut du gouvernement
aux éclaireurs et les engagea à pour-
suivre leur but.

Camp cantonal
\ des éclaireurs neuchâtelois

Villégiat ures

Aidez - nous
à mieux vous servir

en nous communiquant votre chan-
gement d'adresse

24 heures à l'avance
et en indiquant l'ancienne et la nou-
velle adresses.

La finance de 50 c. par mois com-
prend les frais de ports supplémen-
taires et autres que nous occasionne
l'envoi du journal  dans les stations
de villégiature.

Administration
de la Feuille d'avis de Neuchatel.

Souscription en faveur
des enfants d'émigrés russes

Total à ce jour : 240 fr. 40.

Lire en quatrième page :

Le comp te rendu détaillé
de la deuxième j ournée f édérale
des gymnastes aux nationaux

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION

Il est bon d'attendre en sUence
le secours de l'Eternel.

Lam. III, 26.
Monsieur Jean Pettavel , Mademoi-

selle Marie Pettavel, à Corcelles; Ma-
dame et Monsieur Charles Hofer, à
Noréaz ; Monsieur et Madame André
Pettavel et leur fils, à la Chaux-de-
Fonds ; Madame et Monsieur Jules
Bétrix et leurs enfants, à Peseux ;

La famille de feu Monsieur Alfred
Jeannet ; Madame Jules Jeannet et
famille ; Monsieur Charles Jeannet
et famille ; la famille de feu Mon-
sieur Théodore Piaget ;

Les familles alliées Pettavel et
Beaujon ,

ont le chagrin d'annoncer le décès
de

Madame Jean PETTAVEL
née Marie JEANNET

leur bien chère mère, grand'maman,
belle-mère, sœur, belle-sœur, tante et
parente, que Dieu a reprise à Lui,
dans sa 81me année, après une lon-
gue maladie.

Corcelles, le 26 juin 1937.
L'enterrement se fera sans suite.
Culte au domicile: Chemin Bar

rillier 6, le 28 juin , à 13 h. 30.

Dieu est amour.
Mademoiselle Cécile Otz ;
Monsieur Albert Otz, ses enfants et

petits-enfants, à Travers et Couvet ;
Madame Brochon , à Paris, annoncent
le décès de leur sœur,

Madame Elise VUITEL-0TZ
âgée de 84 ans.

Neuchatel, Rocher 24.
Cet avis tient lien de lettre de faire part
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CERCUEILS . INCINÉRATIONS I
Pompas funèbres générales ig
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Office des faulltes du Val-de-Travers

Enchères publiques
à titre définitif

Il sera vendu le mardi 29 juin 1937,
dès 14 heures, par vole d'enchères publi-
ques, dans la distillerie Sandoz et fils, à
Môtiers, du matériel de cave, un lot de
250 litres vides, 1200 bouteilles et 700
chopines, un lot de coquilles d'amandes
pour infusion, et d'autres objets dont le
détail est supprimé.

La vente aura lieu à titre définitif,
contre argent comptant, et conformément
aux dispositions de la L. P.

MÔtlers, le 25 juin 1937.
OFFICE DES FAILLITES,

Le préposé : KELLER.

Beaux abricots
à 55 c. le kg. par cageots, brut dans
les magasins Meier...

Ménagères, lundi

Grande vente cfabricois
à 55 c. le kg. par cageot

FRAISES DU VALAIS
à 75 c. le kg. par panier

Au Faisan Doré
H. BAVAUD et fils, successeurs.

Abricots pour confiture
le kg. à 55 c. par cageot

Galmès Frères.

26 Juin
Température. — Moyenne 18.4 ; mini-

mum 10.7 ; maximum 24.2.
Baromètre. — Moyenne 721.6.
Vent dominant. — Direction : E.-S.-E.

Force : faible.
Etat du ciel : clair à nuageux.

27 Juin
Température. — Moyenne 18.5 ; mini-

mum 12.2 ; maximum 24.4.
Baromètre. — Moyenne 718.7.
Vent dominant. — Direction E.

Force : faible.
Etat du ciel : nuageux à couvert , ora-

geux l'après-midi ; vent du S.-O. mo-
déré depuis 18 h. environ.

Nivea u du lac, 26 Juin, 7 h., 430.69
Niveau du lac, 27 Juin , 7 h., 430.66

Température de l'eau : 19°

Observatoire de Neuchatel


